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Les premières escarmouches à la frontière russo-allemande 
les Allemands à Luxembourg 

Luxembourg, 2. — Les Allemands sont en­
trés dans le Grand-Duché de Luxembourg et 
se sont emparés de l'HiMel du Gouvernement. 

ToMtes les communications téléphoniques 
ont été coupées. 

Les soldats allemands sont 
arrivés à Luxembourg 
par chemin de fer 

\\% ont occupé la gare , puis s e 
sont rendus à la caserne 

Leurs officiers 
à l'hôtel du gouvernement 
Ils prétendent fa i re 

à Luxembourg oe qu'Us veulent 
Luxembourg, 2. — Cette nuit est arrivé en 

gare de Luxembourg, uo train de soldats al­
lemands. Ils se sont emparés de la gare et 
des ponts qui commandent tes lignes de Trè-
ires et de Trois-Vierges pour assurer le pas­
sage régulier des trains allemands à travers 
le Grand-Duché. 

Ils se sont présentés ensuite à. la caserne 
de Luxembourg. 

Le major commandant le détachement 'des 
volontaires luxembourgeois a parlements 
avee eux et a protesté contre la violation de 
la neutralité. 

Les Allemands se sont retirés et leurs offi­
ciers se sont rendus au palais dn gouverne­
ment. Ils ont fait appeler les fonctionnaires 
de la Cour qui en ce moment parlementent 
avee eux. 

Les Allemands disent que les lignes de che­
min de fer leur appartiennent et qu'ils ont 
le droit de faire ce qu'ils veulent ici. 

Ils ne veulent pas se retirer. 
Plus de communications 

aveo le Luxembourg 
Bruxelles, 2. — Les communications télé­

phoniques et télégraphiques avec Luxem­
bourg sont coupées. 

A NAMUR 
La •*• division part 

pour la frontière 
A la nouvelle de l'occupation du 

Grand-Duché de Luxembourg par 
les Allemands, les troupes de la 4* 
division d'armée quittent la position 
de Namur pour aller à la frontière 
luxembourgeoise et à la frontière 
allemande» 

\ Comment se fit la rupture 
entre la Russie et l'Allemagne 

L'enthousiasme de la foule à. Berlin 
à la nouvelle de la mobilisation 

L'office à la Cathédrale 
Berlin, 2. — Le «J Lustgarten n a été occupé 

tout l'après-midi d'hier par une foule im­
mense; vers 5 h. 30, elle a été informée par 
des adjudants, des officiers, des sergents de 
ville et des maréchaux des logis, de la mobili­
sation, ce qui a provoqué un enthousiasme 
indescriptible. 

A 6 heures, a eu lieu à la cathédrale un 
service divin. Le prédicateur de la Cour, 
Dryandor, officiait Les personnes de l'en­
tourage de Leurs Majestés étaient présentes. 

Une manifestation à Berlin 
Un nouveau discours 

de l'Empereur 
Berlin, 2. — Hier soir, l'Empereur, par­

lant d'une fenêtre du château à une foule 
immense massée devant le château, a expri­
mé ses remerclments pour l'amour et la fi­
délité qui lui ont été témoignés. 

n Quand il s'agit de combattre, a-t-il dit, 
il n'y a pins de partis. Nous ne sommes 
plus que des frères Allemands. 

» Pendant le temps de paix, l'un ou l'au­
tre parti m'ont bien attaqué. Je lui pardonne 
de tout coeur. » 

L'Empereur espère el souhaite que l'excel­
lent sabre allemand sera victorieux. 

Ce discours a été accueilli par des acclama­
tions indescriptibles. 

La foule a chanté le « Wacht am Rhein ». 
Le chancelier a parlé d'une fenêtre du pa­

lais de la chancellerie à une foule immense 
qui chantait le o Der Heil Siegerkranz ». 

Il a dit : » Nous devons tous nous réunir 
autour de notre Souverain, de quelqu'opinion 
et de quelque confession que nous puissions 
être. 

» Si la guerre venait à éclater, je sais bien 
que tous les Allemands seraient prêts à ver­
ser leur sang pour la gloire et la grandeur 
de l'Allemagne. 

» Nous ne pourrons vaincre que si nous 
avons confiance en Dieu, qui nous a toujours 
donné jusqu'iei la victoire. » 

Berlin, 2, 5 h. 10 du matin. — Dès que ta l iraa;„gn.,i, «,,i,«urt lescroellee rita û> ne se-
«nouvelle de la mobilisation générale russe.est f S S ï ï S L f S S E Î ^ ^ S r S S t S i "* 
arrivée ici. l'ambassadeur allemand à Saint-
Pétersbourg a reçu l'ordre de demander au 
gouvernement russe de cesser immédiate­
ment toute mobilisation contre l'Allemagne 
e*î contre I'Aulriche-Hongrie. n a demandé 
une réponse formelle endéans les 12 heures. 

D'après des nouvelles reçues du comte de 
Pow talés cet ordre a été exécuté dans ta nuit 
du 31 juillet au 1er août S minuit. Si la ré-

' ponse du gouvernement russe n'était pas saf-
: Usante, l'ambassadeur allemand avait, en ou- Londres, 2. — Une dépêche de Gnmsfey 
tre l'ordre de déclarer au gouvernement rus- annonce que la compagnie du «< Great Cen 

'se que 1'.Allemagne considérait alors se trou- - """ «ailway » a abandonné à leur sort les 
.ver avec ht Russie en état de guerre. J yoiTiers allant à Hambourg. Anvers et Rotter-

Dcs nouvelles de notre ambassadeur sur la | d a m - D e s efforts 3011* faits pour appeler te 

L'Italie lâche ses alliés 
en leur présentant 

• ses bons sentiments 
Rome, 2. — Au sujet de l'attitude de l'Ita­

lie en cas de conflit la « Tribuna » écrit : 
» Suivant la lettre et l'esprit du traité de 

la Triplice, l'Italie n'est pas obligée de par­
ticiper â une guerre n'ayant pas de carac­
tère définitif. » 

La «« Giornale d'Itaha » écrit : 
•» L'Italie garde une attitude amicale en­

vers ses athée et conserve intactes ses rela­
tions avec les autres puissances. » 

Rome. 2. — Le pays semble accueillir avec 
une impresaion de véritabte soulagement les 

rail? pas obligée d*intei*ven.ir dans le débat. 
L'attitude de l'Allemagne provoque de vifs 

commentaires. 

Suspension de ta navigation com' 
martiale. Navires marchands 
anglais abandonnés dans la 
mer du Nord 

Le « Moniteur » 
proclame 

la neutralité de la Belgique 
L'Autriche-Hongrie et la Serbie se trouvent 

en état de guerre, te gouvernement rappelle 
aux nationaux que la Belgique eet perpétuel­
lement neutre et que tout acte contraire aux 
devoirs de la neutralité doit être évité avec 
soin. 

Le code pénal contient la disposition sol-, 
vante, qu'il peHt être utile de signaler à l'at­
tention publique : 

« Art 123. — Quiconque, par des actions 
hostiles non approuvées par le gouverne­
ment, aura exposé l'Etat è des hostilités de. 
la part d'une puissance étrangère, sera puni 
de la détention de cinq à dix ans, et si dès 
hostilités s'en sont suivies, de la détention 

de dix à Quinze ans. a 

A la frontière SJÛ'go-allemands 
On voit des soldats allemands un peu par­

tout, le long de la frontière.Des postes spéciaux 
sont installés dans des bâtiments des douanes.Laa 
barrages que nous avons signalée servent sur­
tout à empêcher le transit des danréea alimen­
taires. 

On aperçoit des sentinelles à Francorehamps, 
le long de l'Eau-Rouge. 

Une ligne de fantassins du 25'deligne d'Aix-
la-Chapelle sont éobeloonés sur une longueur 
de plusieurs lieues, depuis Moresnet jusqu'à la 
Baraque Michel, par Eupen et La Calamine 

De notre côté, se trouvent des soldats du 12" 
et du 14* de ligne. 

Le dernier train allemand est venu, vendredi 
soir, à 9 h. du soir, jusqu'à Troia-Ponts. 

billets de parcours de nous les faire parve­
nir par la poste sans retard et nous leur ris­
tournerons le montant de leurs souscriptions, 
aussitôt que noas aurons été remboursés 
nous-mêmes par les Compagnies de Che-
mins_ de fer. 

A. RASPOET, directeur. 

U y a quelqui ehoss de plus pénible à 
contempler aujourd'hui que les raines causées 
par la calamité universelle. Ce sont les fortu­
nes qu'alla est en train d'édifier. 

H y en a déjà, paraît-il. Et elles ont toutes 
la même cause : là spéculation sur la hausse 
de subsistances et des objets de première né­
cessité; les « coups » faits sur les grains ou 
sur d'autres ohoses qui vont se raréfier et 
que les habiles spéculateurs ont acquis au prix 
normal pour les revendre très cher bientôt. 

Ces fortnnes-là sont abominables, parce 
qu'il n'y an a pas qui soient ploa évidemment 
édifiées sur la misère et sur là faim. 

La foule a eu, de toat temps, les accapa­
reurs en exécration. Oa ne peut pas donner 
tort â la foule. 

PLUS DE CALME QUE JAMAIS 

Une conférence du Roi et dea 
généraux Dufour et SelIter 
de Moranvllle. 

Le général Dufour, commandant la position 
d'Anvers, le général de Selliers de MoranviHe 
et M. de BroqueviUV ont conféré ce matin 
avec le Roi. • 

La 6" division 
est prê te à marcher 

Bruxelles, 2. •*<- Le général commandant la 
6e division déclare que la division est prêta à 
marcher dès ce soir. 

Le " Petit Bien ,, est saisi 
Bruxelles, 2. — Le gouvernement a fait 

saisir le « Petit Btea » poar un article inti­
tulé « Boute â la barbarie ! Vive la France I » 

CE JOURNAL SERA POURSUIVI 
Le gouvernement, a décidé de poursuivre le 

« Petit Bleu n ea vertu de la loi da 1852 rela­
tive aux offenses aux souverains étranges, 
en vertu de la loi de 1858, relative aux crimes 
et délits portant atteinte au droit internatio­
nal et en vertu également de certaines dispo­
sitions du code pénal relatives aux crimes 
et délits contre, la sûretAde l'Etat 

Ce gouvernement est fermement décidé, à 
faire respecter toutes les clauses du traité de 
neutralité. 

• féponse du gouvernement russe à notre ulti­
matum ne sont pas encore parvenues hier 
qu'on ail pu constater que las communica­
tions télégraphiques avec la Russie conti-

•uuenl encore. 

La première escarmouche 
entre Russes et Allemands 

AUCUNE PERTE 
Berlin, 2. — Une patrouille allemande 9* 

trouvant près de Proshon, a 380 mètres de 
ta frontière russe a eu à subir, hte» après-
midi, te feu d'un patrouille russe. Les Alle­
mands ont répondu. On ae signale aucune 
jerte d'aucun côté. 

La perre est commencée 
"tes Russes attaquent 

le territoire allemand 
* tes nouvelles suivantes sont arrivées, jus-
8*»'à 4 h. du matin au grand état-major : 

Cette nuit, des patrouilles russes ont at-
Jjqué le pimt du. chemin da fer. sur la War-
ttle, prés de Eictierfend. situé sur la ligne 
«aretiKbia-lIraschen. L'attaque a été repous-
JJa tses AUemnnds ont été blessés peu griè-
Jtment Le» pertes russes n'ont pas été coo-
«attes. 

L B Uusaes ont ensuite attaqué la gare 'de 
•»»»85l«w mais cette entreprise n'a pas 
réussi. 
: te chef de gare A Johannisberg et l'admi-
"ns-rsaon des forêts a Biella annoncent que, 
Jans la nuit du 1er ao 2 août, une forte co-
ftane russe avee de l'artillerie a franchi la 
frontière Sshciver qui est située dans ta 
•Srcctetia thi S.-E. de Biella et que deux ea-
wdror.s de cosaques se dirigent vers Johaa-
"isherg. Le téléphona eatre Lyck et Biella 
*8t interrompu» 
» D'après ca* nouvelles, la Russie a attaqué 
• tWi-Snire. anemaedi, et, par le fait la guerre 

" coaunencéo. 

steamer * City of Brjurfort » qai a, quitté-
Grknsby, ee malia, peur Hambourg.. L'expé­
dition dea charbons, de Grimsby est complè­
tement suspendue. 

A la séance extraordinaire du 
Conseil des ministres russes 

St-Pétersbtmrg, 8, — Les bureaux officiels 
d'information sont autorisé!! à déclarer que 
la nouvelle publiée par le « Couiner de St-
Pétersbourg •>, le 3f juillet, et suivant la­
quelle le ministre des- finances aurait dit 
qu'au cours de la séance extraordinaire du 
Conseil des ministres tenue à Péterhof. U a 
été donné connaissance d'une communication 
venue directement de Vienne, et suivant la­
quelle le gouvernement austro-hongrois ap­
prouvait de soumettre à une conférence des 
ambassadeurs des grandes puissant-os la 
solution du conflit austro-serbe est inexacte. 

Le ministre a indiqué seulement que les es­
pérances dans une solution de la situation 
actuelle a'étarênt pas encore, perdues» puis­
que les conférences diplomatiques entre les 
grandes puissances continuaient jusqa'au 
dernier moment 

LES SYNDICATS CHRETIENS 
ET t.* GUERRE 

Un appel aux hommes d'oeuvres 
Le BXireau de la Confédération des syndi­

cat» chrétiens et Itères de Belgique convo-
iqué d'urgence pour examiner la situation 
créée par la. mobilisation a pus les déci­
sions suivantes : 

Le Bureau invlfe les syndicats a examiner 
les mesures a prendre pour venir en aide aux 
familles ouvrières atteintes par la mobili­
sation. 
• Il désire que ls fédérations et les syndicats 
dispensent de la cotisation syndicale les 
chefs de faimlles' rappelés sans qu'il en rè-

i suite pour eax ane perte quelconque des 
droits acquis. , V 

Il exprime le veeu que lea fédérations de 
mutualité examinent s'il n'y a pas lieu de 
prendre des mesures analogues. 

Les syndicats sont instamment priés de 
s'effOrœr d'organiser dans les localités de 
quelque importance un secrétariat temporai­
re ayant pour but de venir en aide par des 
conseils et par des secours aux familles 
éprouvées par la crise actuelle. 

Fermeture de la Bourse de 
Saint-Pétersbourg 

Saint-Wterslîourg, 2. — Le comité de la 
Bourse de Saint-Piitérsbourg a décidé aujour­
d'hui de fermer la bourse- jusqu'à nouvel 
ordre. Cette décision a élé portée & la con­
naissance des. ministres, fl a été en outre 
convenu que la solution de toutes les ques­
tions coiicernant les transactions a. terme 
pour les papiers «itrangers et ponr lesquels 
des remises ent déjà eu Heu ou doivent in­
tervenir pendant la fermeture de la Bourse, 
sera ajournée jusqu'à la première séance da 
Comité qui aura lieu après ta réouverture ae 
la Boursaî. 

Le Bureau de la Configuration générale des 
Syndicats chrétiens et libres de Belgique, af­
filiée à ht Ligue des catholiques belges* pour 
la Paix, est profondément émue par la pers» 
peelive des désastres et des horreurs qu'ac­
cumulerait l'extension de ta triste guerre aus­
tro-serbe. D exprime le désir ardent da voir 
les groupements ouvriers seconder énergi-
quemect les efforts de tous ceux qui veulent 
que malgré tous les obstacles, l'idée si pro­
fondément chrétienne da l'arbitrage triam-
phe de la force brutale des armes. 

B espère que la presse internationale 9e 
tous les parti» prêtera son appui anx, ou­
vriers encore plus cruellement atteints que 
d'autres. 

STjj *** 

ALLIANCE CATHOLIQUE. — BRUXELLES 
En présence des graves événements, dont il 

eet impossible de prévoir le dénouement et 
dans le bot de donner satisfaction à. la plu­
part de nos clients, nous avons décidé de 
remettre le départ de notre pèlerinage du 
3 aoat a une data qui sera uMériearemeot 
fixe» 

La télégraphie sans fi l 
On a signalé à l'autorité militaire des par­

ticuliers qui possédaient chez eux des appa­
reils de télégraphie sans fil. 

Afin d'éviter les indiscrétions, ces postes 
ont été saisis. 

**> 

Le Japon veut profiter 
du oonûit européen 

Vienne, 2. — Le « Correspondenz Bureau » 
dit tenir de source particulière l'information 
suivante de Tokio : 
. Le journal « Mishi-Nishi » écrit : 
-. . iLe Japon doit absolument profiter, des 
difficultés éventuelles de la Russie pour ré­
gler la question mandchoue et mongole. 

La Nerwège restera neutre 
Christiania, 2. Le gouvernement norvégien 

a publié une déclaration de neutralité à Toc-
cesion de la guerre austro-serbe. 

Le gouvernement a pria les dispositions 
nécessaires pour assurer la neutralité. 

Les fortifications de la côte ont été mises 
en état 

La plus grande partie dos navires qui ne 
se trouvent pas sous commandement ont été 
équipés pour la, défense de la neutralité. 

o _ 
La Suède proclame sa neutralité 

Stockholm, 2. — Le gouvernement suédois 
a décidé que la Suéde observerait une com­
plète neutralité dans le conflit austro-serbe. 

La rencontre du grand-vizir 
turc et du chancel ier greo e s t 
ajournée. 
Constantinople, 2. — Le ministre de Tur­

quie à Athènes et la légatioB grecque A Cons­
tantinople ont informé la Perse, hier après-
midi, que M. Venizelos a quitté Munich, re­
tournant à Athènes. 

Le voyage du grand-vizir n'aura donc pas 
lien et la visite est ajournée. 

.—-a» »»• 

Les Etats-Unie s'efforcent d'as­
surer l'expédition des grains 
américains 
Washington, 2. — M. Wilson et les lea-

'ders du. Congrès sont d'accord sur un bill 
concernant te Panama Canal Law, qui per­
met aux navires étrangers de s'inscrire sur 

: les registres américains pendant la <*rise eu­
ropéenne. 

Le bill sera présenté au vote lundi. 
Une délégation des directeurs du Western 

Raiiroad a été mandée à la Maison Blanche 
par M. Wilson. 

M. Wilson a mentionné les efforts faits 
dans la marine marchande américaine en 
vue de l'expédition de la récolte et il a insisté 
sur la nécessite d'éviter la grève de Western, 
qai se présente dans dea conditions anor­
males. 

a» 

En Hollande aussi on va pren­
dre-des mesures contre l'ac­
caparement des denrées et 
l'exagération des prix 

La Haye, 2. — Le gouvernement se pro­
pose de prendre des mesures extraordinaires 
pour empêcher l'a«3coparement des denrées 
et la hausse exagérée des prix. 

n a déposé des projeta de loi autorisant, en 
cas de guerre, la Banque Néerlandaise à sus­
pendre le payement de ses billets et ordon­
nant l'appel sous les drapeaux de la classe 
de 1914. 

L'annonce que rAllemagne occupe 
Luxembourg a produit de nouveau chez 
certains une panique inconsidérée. Ils 
l'auraient évitée s'ils avaient consulté la 
carte. 

Qu'ils prennent tout simplement le 
guide des chemins de fer; ils constate­
ront ceci : 

D'Aix-la-Chapelle, par Malmédy.Saint-
Vith et Trois-Vierges, une ligne alleman­
de va rejoindre la grande ligne interna­
tionale de Liése à Trois-Vierges. 

De Trois-Vierges, sur territoire 
allemand, cette grande ligne interna­
tionale se poursuit jusque Luxembourg 
et de là à Metz, d'où les Allemands peu­
vent menacer la position française, toute 
proche de Nancy. 

Qu'ont fait les troupes allemandes ? 
Au lieu d'aller rejoindre la grande ligne 
internationale par Herbesthal ou. Epen, 
en passant ensuite par Verviers, elles 
ont scrupuleusement évité tout ce qui 
passait sur le territoire belge, et, n'em­
pruntant que leurs propres lignes,sont 
alléesf sur terre d'Allemagne exclusive­
ment, de Malmédy à Luxembourg. 

Comme ils occupent maintenant les* 
ponts entre Trois-Vierges et Luxem­
bourg, ils peuvent convoyer toutes leurs 
troupes par Metz vers la frontière fran­
çaise, et les faire venir de Cologne et 
d'Aix-la-Chapelle. 

D'autre part? ils ont la ligne, unique­
ment allemande, de Cologne-Coblenz-
Trèves et de là gagnant Luxembourg 
d'où ils peuvent bifurquer soit encore 
sur Metz, soit sur Longwy, terre fran­
çaise, sans fouler un pouce du territoire 
belge. 

Il est donc manifestement évident que 
l'armée allemande a voulu éviter 
toute violation, si minime sait-
elle, de notre neutralité et que 
c'est sans toucher le sol de la Belgique 
que, jusqu'à présent, elle veut aller 
prendre ses positions à la frontière fran­
çaise et commencer la campagne. 

Dès lors, comme nous le disions en 
commençant, plus de calme que jamais 
Loin d'être inquiétantes pour nous, ces 
nouvelles sont rassurantes. 

Les Allemands sent entrés en France 
Londres, 2. — L'ambassade de France à Londres a reçu, cet 

après-midi, une dépêéhe olBcielte qui annonce que les Allemands 
ont envahi la France et franchi la frontière à 
Nancy). • 

Cirev (près de 

'La réponse pour les positions en valeur au 
26 août, est fixée à fin septembre. 

La Bourse aux marchandises est fermée 
jusqu'à nouvel ordre. 

Les membres des Bourses ont décidé de se 
réunir tous les matins dans les locaux de la 
Bourse, mais ht défense de conclure des af­
faires reste naturellement maintenue. 

Un merator lum en Hongrie 
Budapest h, 2. — Le « Journal Officiel • 

annonce un moratorînm de 14 jours. 
Î es intérêts de la Dette d'JStat en sont eiclus. 

wv '—* 
Les manifestations antiallemandes 

à Copenhague sont démenties 
Copenhague, 2. — L'information d'un jour­

nal local suivant laquelle des démonstrations 
antiallemandes auraient eu lieu devant la lé­
gation d'Allemagns est inexacte. 

v/K(*-: • 
Le mariage 

du prince Oscar de Prusse 
a eu Heu hier soir 

Berlin, 2. — Hier soir, à 7 heures, a eu 
lieu au château de Belle-Vue, la cérémonie 
du mariage du prince Oscar de Prusse avec 
la cmhtesse Ena-Marie Bassawitz. 

Le ministre de la maison a célébré le ma­
riage civil. La bénédiction a été donnée par 
le super-intendaril général Haendier. La fa­
mille royale et les plus proches parents de 
la fiancée assistaient à la cérémonie. 

La comtesse portera maintenant le titre de 
comtesse von Ruppen. 

W V -!»' 

UU ATTENTAT 
contre un p e t de chemin de fer 

a BERLIN 
Le coupable est arrêté 

Berlin, 2. — Sur le pont da chemin de fer 
de Thorn, on a es»ayé de jeter des boathes 
d'un tr«in. 

L'auteur de cette tentative a été arrêté. 

L'ambassadeur russe 
à Berlin 

a reçu ses passeports 
Berlin, 2. — L'ambassadeur de Russie a 

reçu ses passeports. 

Un aviateur français 
tfe 

Les .communications coupées 
entre Metz et la frontière 

Le « Gaulois » croit savoir que les Alle­
mands onl fait sauter, hier, la voie ferrée en­
tre Metz et 'a frontière, du cété de Verdun. 
La Bourse ouverte a Par is 

sans succès 
Paris, 2. — Aujourd'hui la Bourse a été 

ouverte mais aucun cours n'a été coté. 
A la Banque de France 

Paris. 2. — La Banque de France a élevé 
le taux de son escompte de 4 1/2 à 6 p.c. et 
le taux des avancée de 5 1/2 à. 7 p.c 

jette oes bombes à 
C'est un délit du droit des gens 

I Berlin, 2.— Une information militaire vient 
de parveoir que, ee matin, «a aviateur fran­
çais a jeté, dana lea environs de Nuremberg, 
des bombes. 

Comme il n'existe pas, entre l'Allemagne 
et la France, de déclaration de guerre, ee fait 
constitue un délit dn droit dea gens. 

a» 

L'Allemagne 
et la neutralité belge 

Londrea,2 (Ceci n'est pas une note Beutar). 
— Nous- apprenons que M. Asquith a de­
mandé à l'ambassadeur allemand A Londres 
si la neutralité de la Belgique serait respec­
tée par l'Allemagne. 

On a dit qu'il ne pouvait donner aucune 
Les Bourses autrichiennes 

Vienne, 2. — La Chambre de lîi Bourse a | 
décidé de reporter au 3 septembre lee liquid*»- L réponse a œtle question, D aafan» reçu au-

Nou» prions le» personnes ayant reça uaata tions fintee aux 5, 12, M et 20 aoSL I cuue instruction. 

Dans les Sranâs Eipress 
La lièvre de la guerre 

Samedi soir nos grands express assuraient 
encore lés communications intcrnationales ou 
moins jusque la frontière; il y eut des scènes j 
impressionnantes : h 5 h. 35 du soir un ex­
press quittait la gare pour l'Airemagne; il 
était bondé de voyageurs rentrant dans leur 
patrie ;les vitres étaient presque foutes re­
levées; pas de mouvement dans la voiture, 
les physionomies sont calmes, graves, ne tra­
hissant presqu'aueun sentiment; les uns li­
sent, les autres regardent, pensifs, dans le 
vague. Cest bien là la race germanique, gens 
du Nord, froids, peu portés à l'enthousiasme, 
mais terribles, sauvage même quand l'âme 
est animée par un sentiment noient; au feu, 
ce sont les meilleurs soldats, les mieux disci­
plinés, les plus persévérants dans la bataille. 
A 5 h W du soir un express arrive de la 
frontière allemande, bondé de monde. Les 
vitres sont baissées: de petits drapeaux 
bleus, Blancs et rouges ornent l'extérieur de 
la voiture; k Flntérieur c'iîsl un va-et-vient,' 
un mouvement continuel: los têtes s'agitent, 
o» voit que les demandes, les réponses, les 
affirmations vont et viennent fiévreusement; 
les bras, les main* s'agitent,' tout resjàre la 
fièvre, l'enthousiasme, la frénésie : c'est bien 
la race- gauloise, vivant d'imagination, s'en-
thousiasmant aisément, prêle, toujours, a 
l'attaque. Ceux-là aussi sont de bons soldats, 
mais â nne antre enseigne; bons, excellents 
dans l'offensive, ils résistent moins dans la 
défaite; la panique s'empare vile de ces âmes 
primesautières, ils peuvent êlre aussi faibles 
dans la.détensive qu'ils seront forts dans l'at­
taqua Est-il étonnant que deux peuples aussi 
dissemblables ne s'entendent guère ? Les ra­
ces srmt. trop différentes, ajoutons que tes in­
térêts sont malheureusement Tes mêmes : 
un de ces peuples descend de son berceau, 
les paye seandinaves, les hords de la Balti­
que, vers le Sud; l'autre descend des Alpes 
vesr le Nord : c'est dans l'Europe centrale, 
partie Ouest qu'ils se rencontrent, c'est là 
que, depuis des siècles, ils ^'entredéchirent 
pour se disputer la terre. 

Avis aux personnes diplômées 
de la Croix Rouge 

Réunion lundi 3 aoôf; à S h., 
au Palais de Justice, où seront 
données les dernières instruc-
t ions. 

Le Comité de la Croix Rouge 
de Namur fait appel à la popu­
lation namuroise pour dons en 
argent , vêtements et linge. Les 
envoyer à la Policl inique, rue 
Ruppiémont, 1-4. 

À 6 h. lj2, noovelle éàitieo. 
Dernières nouvelles en 3* page 

• i — _ — —m - ' - • 
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St-Pétersbourg, via, Calais. 
Ie 'août, 10 h. 28 soir 

L'ambassadeur d'Allema­
gne, au nom de son gouver­
nement, a remis au ministre 
des affaires étrangères ce 
samedi, à 7 h. 30 du soir, une 
déclaration de guerre. (HAVAS.) 

Un appel à la jeunesse 
On nous communique l'appel suivant : 

Jeunes gens, 
La Belgique, étrangère au conflit qui s'a-

jpte entre les grandes puissances, entend 
rester libre. Nous devons l'y aider. C'est le 
devoir de tous, mais surtout de ceux qui ne 
sont pas d'indispensables soutiens de famille. 
Nor» devons nous engager. Tous au régi­
ment 1 . 

Les engagements serait ïeejas ponr la du­
rée de mobilisation, dues tt-otca les garni 
sons, par les comman n-ats 6s p'ace. Prière 
de se présenter, muni, si possible, d an cer­
tificat de moralité et d'une autorisation des 
parents en cas de minorité.Il est indispensa­
ble d'apporter de » fortes bottines n. 

Comte Raoul d'Àspremonl Lynden, comte 
p«jy de Beauffort, comte Renaud de Brièy, 
attendant de la Liste civile du Roi; comte 
Toseph de Briey, comte Henry du Chastel, 
Emmanuel van der Eelst, Joseph van der 
Elst, Henri van der Elst, baron Henry Lam­
bert, prince Georges, de Ligne, prince Bau­
douin de Ligne, comte. Paul U'Oultremont, 
comte Pierre d'Oultremont, et Paul Rènkin. 

L'ECOLE MILITAIRE 
L'Ecole militaire a été dissoute hier; les 

•lèves de seconde année vont être promus 
sous-lieutenants, les élèves de première an­
née ont élé versés dans les différents régi­
ments comme caporaux ou brigadiers. 

Pas de manifestations 
Le ministre de l'intérieur a adressé aux 

gouverneurs de province la circulaire sui­
vante ; 

Bruxelles, le 1er août 'DU. 
Monsieur le Gouverneur, 

Au milieu des événements qui se prépa­
rent, la Belgique est déciiée à déftn<j.-e ta 
neutralité. Celle-ci doit f're respectée; mais 
la nation a pour devoir de prendre h cet ef­
fet toutes les mesures que peut cumin > ttir la 
situation. 

D importe donc que la population unisse 
sas efforts & ceux du gouvernement, en évi­
tant toute manifestation qui serait de nature 
à attirer au pays des difficultés avec l'un 
ou l'autre de ses voisins. " 

A cet effet, B convient que «MM. les bourg­
mestres prennent immédiatement des arrêtés 
interdisant tout rassemblement qui pourrait 
avoir pour objet de manifester des sympa­
thies ou des antipathies a l'égard de l'un ou 
l'outre pays. 

II importe également que, par application 
de l'article -37 de la loi communale, le Collège 
des bourgmestres et échevins interdise tous 
spectacles cinématographiques ou autres qui 
auraient pour objet de représenter des scènes 
militaires, dé nature à exciter les passions 
et à provoquer des émotions populaires dan­
gereuses pour l'ordre public. • 

Vous voudrez bien. Monsieur le Gouver-

Les engagements volontaires 
D'une communication que nous a faite, 

hier soir, le département de la guerre, il 
résulte que le nombre des engagements vo­
lontaires est si grand qu'il n'est pas possible 
à l'état-major de répondre à toutes ces belles 
manifestations de patriotisme. Il y sera ré­
pondu au fur et à mesure des besoins. 

L'âge limite pour l'enrôlement a été porté 
à 45 ans au heu de 35 comme précédem­
ment 

Les intéressés devront s'adresser doréna­
vant au commandant de la province munis 
du certificat dont nous avons parlé déjà et 
qui leur sera délivré par l'administration 
communale. De là, ils seront dirigés vers 
l'hôpital militaire où ils subiront un examen 
médical, puis dirigés sur le dépôt de la divi­
sion qu'ils auront choisie, et de A sur le 
corps pour lequel ils seront désignés après 
avoir reçu leur instruction. 

LE DRAPEAU NATIONAL . 
Conformément à la loi, le drapeau national 

a élé arboré, hier, à'(bus les hôtels de ville, 
ans maisons communales et aux'bâtiments 
militaires du pays. 

LES GARDES FORESTIERS ' '> 
Les gardes forestiers ont reçu l'ordre de 

surveiller attentivement les forêts à partir de 
cette nuit 

LES AVIATEURS 
L'Aéro-Club a mis de nombreux appareils 

à la disposition de l'autorité militaire. Tyck 
et Olieslagers ont offert leurs services. 

LES BELGES AU SERVICE 
DE I A COLONIE 

Beaucoup de nos compatriotes se trouvent 
en ce moment au Congo, s'oit au service de 
l'Etat, soit à celui de certaines sociétés re­
connues par l'Etat. j, 

Ceux-là ne sont pas astreints au service 
militaire dans la métropole. Ainsi en a-t-il 
été décidé, hier. 

Toutefois, les agents de l'Etat du Congo 
ou de ces sociétés, qui sont en congé en Bel­
gique, et qui sont rappelés, doivent rentrer 
sous les drapeaux. . 

LA CHOIX BOUGE 
Le Comité directeur de la Croix Rouge de 

Belgique s'est réuni d'urgence au ministère 
de la guerre. R fait un appel pressant à la 
population et sollicite des dons en argent, 
linges, vêtements, chaussures, draps, cou­
vertures, conserves alimentaires, vins, café, 
tabac, objets de pansements, instruments de 
chirurgie, médicaments, etc., etc. Les dons 
sont reçus à la Trésorerie générale, chez 
Mme la comtesse Jean de Mêrode, rue aux 
Laines, 21, et aux comités locaux. 

Au Palais de Bruxelles 

I Lc Roi a eu plusieurs entreliens, hier, aveo 
M. de Broquevule «t le lieutenant général de 

, Selliers de Morativille, qui 1 ont mis au courant 
de tous lea détails de la mobilisation. 

Les Chambres 
Les Chambres seront convoquées pour 

jeudi en séance plénière. 
Le ohef du Cabinet fera probablement une 

déclaration ao nom dn goaverneo.ent, puis la 
séance publique sera levée, et le Parlement 
discutera en comité secret les crédita supplé­
mentaires pour lea besoms de l'état de gserre. 

Oo na sait encore si les Chambres pourront 
sa réunir aa Palais de la Nation. Les locaux 
de la Chambre et do Sécat subissent, eo ee 
moment, d'importante travaux de réfection; et 
il eet douteux qoe ceux-ci soient terminé* pour 
mardi. 

En oe cas, la réunion M tiendrait an Palais 
dea Académies. 

pour que ces instructions soient appliquées 
ai sans retard ». 

Le minisire, 
(s) Paul BERRYER. 

LES CHEMINS DE FER 
L'administration des chemins de fer an­

nonce que le tralic des voyageurs avec l'Al­
lemagne est complètement supprimé via 
Bleyberg, via Masta et via Athus. Via Her-
bcnsthal, les trains express et de luxe sont 
supprimés; via Sterpenich, les trains ne dé­
passent pas Luxembourg. Par ces diverses di­
rections, on ne délivre plus de billets que 
jusqu'à la frontière. 

Pour les relations via Esschen, Hamont et 
Lanaeken, des billets directe sont encore 
émis, mais sur réserve. 

L'administration des chemina 3e fer ae 
trouvera vraisemblablement dans l'obligation 
de supprimer un certain nombre de trains 
de voyageurs pendant une courte période par 
suite des nécessités de la mobilisation. 

Le public est instamment prié de vouloir 
bien s'enquérir en gare avant le départ dea 
uiesuf es prisée à cet égard. 

LES BILLETS DE CINQ FRANCS 
Les coupures de cinq francs seront émises 

lundi. ' 
Cette mesure a élé déjà, nous l'avons-dit, 

prise en France où, malgré la formidable 
encaise métallique de la Banque de France, 
les coupures de cinq francs ont été émises il 
y a quatre jours. 

LES GVRES MILITARISEES 
Les grandes gares .du pays sont depuis 

hi.;r placées sous les ordres d'un officier gé­
néral ou d'un officier supérieur. 

UN INCIDENT A LA GARE DU NORD 
Hier, vers 6 heures, une altervation s'est 

produite entie le général Mascart, comman­
dant militaire de la gare du Nord, et deux 

Les Allemands 
DAMS LE 

GRAND DUCHÉ DE LUXEMBOURG 
LUXEMBOURG, 2 août, 9 11 in mafia. 

Les Allemands sont entrés 
cette nuit dans le Grand Duché 
et se sont emparés de l'hôtel 
du Gouvernement. 

Les communications télépho­
niques sont coupées. 

(HAVIS) 
**<* 
LE GRAND-DUCHE DE LUXEMBOURG 

AVANT L'INVASIOIV ALLEMANDE 
Luxembourg, 1er. — La plus grande agi­

tation règne à Luxembourg. L'énervement 
y est à son comble. Les salles de rédaction 
sont litttéralement assiégées par une foule de 
gens qui viennent aux nouvelles. 

Toutes les communications téléphoniques 
et télégraphiques avee la France el.l-Alleina-
gne sont totalement interrompues. 

Lea voyageurs venant de France sont obli­
gés de descendre au-delà de la frontière et de 
traverser cette dernière à pied. 

La grande-duchesse vienl de signer un ar­
rêté interdisant l'exportation des farines, cé­
réales, fourrages, automobiles, huiles, grais­
ses, essences, chevaux et voitures. La. fron­
tière allemande est occupée militairement et 
un épais rideau de troupes la masque totale­
ment, n est 'nterdit dé franchir les ponts et 
celui qui s'y hasarde est immédiatement ap­
préhendé. 

Deux automobiles, appartenant à des Lu­
xembourgeois, qui avaient traversé la fron­
tière, ont été saisies. 
LA SITUATION DE MORES.NET NEUTRE 

Verviers. — Une curieuse situation est 
celle faite à Moresnet-Neulre. On sait que la 
douane allemande ne laisse entrer ni sortir 
les marchandises. Or, la douane belge Tait de 
même. Aussi, on peut juger comment sont lo­
tis les habitants de Moresnet-Neutre, qui se 
trouve entre les deux pays. 

Le bourgmestre a dit que ce serait la fa­
mine lundi. II a fallu demander au ministre 
l'autorisation de ravitailler Moresnet-N'eutre.' 

De brèves affiches sur papier rose annon­
cent que le souverain a décidé de placer 
toutes les forces de l'empire — environ qua­
tre millions d'hommes sur le pied de guerre 
et donnent l'ordre aux réservistes sans dis­
tinction de se présenter au plus proche bu­
reau de police samedi matin à six heures. 

Ces affiches:sont placardées sur les murs 
à tous les coins de rue. 

Une seconde affiidie également concise, sur' 
papier blanc, informe les réservistes que dés 
indemnités variant de 15 kopecks à 5 rou­
bles leur seront payées pour les chaussures, 
le linge'de corps et même les mouchoirs 
qu'ils apporteraient. Ces affiches ont été pla­
cées à minuit 

Depuis plusieurs heures déjà, tous les té­
légrammes de l'étranger et de l'intérieur,' à 
l'exception des dépêches officielles sont in­
terceptés. 

Ces précautions sont manifestement né­
cessaires et de toute importance pendant 
l'intervalle qui s'écoule enlre l'annonce de 
la mobilisation et le commencement des hos­
tilités. 

L'Allemagne décrète 
la mobilisation générale 

Berlin 1".— L'empereur Guil­
laume vient d'ordonner la mo­
bilisation générale qui entrera 
en vigueur demain 2 août. 

L'Agence consulaire de France à Namur vient 
d'être informée que la mobilisation générale était 
décrétée en France depuis minuit. 

Les réservistes et les territoriaux Français ne re­
çoivent pas d'ordres d'appels individuels; ils doivent se 
conlormer immédiatement aux instructions de leurs ! 
fascicules de mobilisation et gagner la gare frontière l 
la plus proche. 

Une lettre de l'épiscopat belge 
S. E. le cardinal Mercier, arohevêqoe de 

Malines, et ses collègues de l'épiscopat belge 
viennent de publier la lettre qae voici : 

Au clergé et aux fidèles 
des diocèses de Belgique 

Nos très chers frères, 
L'heure est grave. L'angoisse étreint les 

cœurs. Des enfants, des épouses, des mères 
pleurent. 

Cependant, nos vaillants soldats partent 
d'un pas ferme vers nos frontières, décidés i 
défendre, s'il le faut, l'indépendance do sol 
natal. . . . . . . 

Seloons-Ies avee respect, ces bravesl 
Qoe notre parole, interprète de la vôtre, 

aille lear dire notre confraternelle sympathie! 
Qu'elle leur soit, dans leurs incertitudes, on 
réconfort ! 

Demain dimanche 2 août, dans toutes les 
églises, on saint sera chanté, auquel ies re­
présentants des poavoirs publics et le* familles 
seront convoqués avec une insistance particu­
lière, afin qu'il plaise à Dieu de détourner de 
'a Belgique et de l'Europe lea dangers qui les 
annaeent. 

Les prêtïes,\à^paftÏT/ùe demain, diront,tons 
les jours, les oraisons de la messe «ProPaoe-. 

•» O Dieu, Maître souverain des royaumes 
et des rois,Vous qui nous frappes pour nous, 
guérir, et nons épargnez par bonté; sovei 
miséricordieux envers noas; maintenez-nous, 
par votre puissance, le bienfait de la paix, 
el donnez-nous d'en proSter ponr l'amende­
ment de notre vie. Noos vous le demandons 
par Notre Seigneor Jésus-Christ « (1). 

Désiré-Joseph, cardinal Mercier, arche^è 
que de Malines; Antoine,' evêque de Gand; 
Gustave-Joseph, evêque de Brnges; Char­
les-Gustave, evêque de Tournai; Tho-
mas-Loois, évêqae de Namar; Martin-
Hubert, evêque de Liège.' • • 

de la Messe » Tempore . (1) Prière extraite 
Belli ' . 

La limite d'âge est reculée de 
35 à 45 ans pour les volon­
taires. 
Le ministre de la guerre a décidé que ponr 

les enrôlements volontaires la 
Un I I 

AH&œands. Cer«-ci ont été arrêtés «t fcrouéty éviter l'a^meoUtia» 

Le hausse sur les marchés 
Le gouvernement va agir 

Cela devait naturellement arriver. Les pay­
sans, hier matin, sor les différents marchés, 
ont augmenté leurs prix dans dea proportions 
exagérées. Ils vendaient légumes et pommes 
de terre 50 p. e. plos cher que d'habitode. 

Répétons-le, la situation M justifie pas pa­
reille attitude et oa l'exigera vraisemblable­
ment pas. La récolte des pomme» de terre, no­
tamment, promet oette année d'être brillante. 

Un seul chiffre démontrera que la produc­
tion b-ilge eet plus qoe eoffleanta poar l'ali­
mentation da paya. L'aa dernier — qoi était 
considéré comme mauvais — il eo a été expé­
dié on million deux Mot cinquante mille sacs. 
La hausse doeo oe ae justifie pas. 

Sur les denrées coloniale», il y a «oe ha use 
sériaiue également. 

La gouvernement eet Mil n é a agir 
>P>** 

La mobilisation française 
A GTVET 

Le rappel des classes de l'armée fran­
çaise s'est fait d'une façon foudroyante. Jusj 

que dans la nuit de vendredi à samedi, les 
précautions militaires s'étaient bornées à la 
garde des frontières de l'Est et du Nord avec 
ies classes sous les armes. 

Vendredi, à minuit, est arrivé subitement, 
dans la petite ville de Givet, l'ordre de rap--
pel de onze classes; et samedi, entre midi et 
4 heures de l'après-midi, l'on a rappelé en­
core sept classes; cela fait 18 classes sous, les 
armés; encore une classe et l'armée complète 
sera sur pied de guerre. 

Elle le. sera aujourd'hui dimanche. » 
Tout à l'heure on a entendu le tocsin; le 

clairon a sonné à 4 h. 30, et l'on placarde les 
affiches officielles; la 19e classe est rappelée; 
aujourd'hui dimanche sera le premier jour de 
mobilisation; c'est officiel. 

Les drapeaux sont hissés partout, les 
transports sont arrêtés, lés chevaux, les vi­
vres, les fourrages réquisitionnés comme 
chez nous. • 

Givet, encore, tout calme hier matin, est 
dans un état d'effervescence extraordinaire. 
Les vivres sont hpis de prix; on n'y trouve 
plus un pain. -, 

ARRESTATION D'UN ESPION ALLEMAND 
A VIEEUX 

I
Des* voyageurs • ont raranlé qu'un espion 

allemand a été arrêté à Yireux. C'était bel 
et bien, paralt-il, un olficier de réserve; il 

, s'était engagé comme camionneur, il y a 
six mois, à la brasserie P... Détail qui a sa 
valeur : celte brasserie fournit la bière aux 
forts de Vireux. 

. a » • 

La mobilisation générale 
en Russie 

On mande de Saint-Pétersbourg : 
Une mobilisation générale a été ordonnée. 
Jamais, de mémoire d'homme, la Russie 

n'a vécu une journée d'aussi intense émo­
tion. 

C'est tard hier soir que le gouvernement a 
décidé la mobilisation générale. Cette mesure 
lui a été imposée par les préparatifs militai­
res de l'Allemagne et par des considérations 
de stratégie. 

n était devenu manifeste que l'Allemagne 
retardait à dessein l'annonce officielle de aa 
mobilisation en vue de mettre la Russie dans 
une situation d'infériorité. Hésiter plus long­
temps aurait tks courir, au-devant d'un de-

-aastra. 

discours de Gui l laume 
avant la g u e r r e -

Berlin, 1.— Lea démonstrati fis patriotiques 
ont continué hier pendant l'après-midi, anx 
alentours do Palais impérial. 

A 6 h. I;2, l'Empereur, l'Impératrice et le 
prince Adalbert se sont montrés ao balcon et 
ont été ovationnés. 

L'Empereur a prononcé les paroles sui­
vantes : 

• Une heure sombre a sonné aujourd'hui 
poor l'Allemagne. Noos sommes entourés 
d'envieux qui nooe obligent à défendre une 
cause juste. L'épée est mise de force entre nos 
mains. J'espère que si, en dernière heure, nos 
efforts pour amener nos adversaires à voir lea 
choses dans leur propre lumière et i maintenir 
la paix ne réassissent pas, noos seront obligés, 
avee l'aide de Dieu, de tirer l'épée et de la 
manier d'une telle façon qae noas paissions la 
remettre dans le fourreau avec honneur. 

» .Une guerre exige des sacrifices énormes 
do peuple allemand en bien» et en hommes, 
mais nous désirons montrer à nos adversaires 
M qae eela signifie qae «l'attaquer l'Allemagne. 

* Je voos recommande maintenant, mes 
amis, d'aller à l'église poar voaa y agenouiller 
et de demander à Dieu son aide poor notre 
brave armée. • 

Tnrpin offre 
de nouveaux 

de destruction 
Paris, 1er. — Le « Journal » annonce que 

Turpin, l'inventeur de la mélinite, a mis au 
point récemment une nouvelle poudre sans 
fumée, stable et de valeur balistique consi-
sêrable, des. fusées gyroscopiqnes, tout cela 
il le tient à la disposition des autorités mili­
taires. 

Il a en outre créé cinq engins nouveaux 
si redoutables qu'il était décidé à les garder 
secrets. Avec eux, on pourrait instantané­
ment, au Creusot, transformer de telle façon 
les obus existants qu'un seul suffirait à 
anéantir par exemple tout l'équipage d'un 
dreadnought ou loute la garnison d'un dread-
nought ou toute la garnison d'un fort. En 
rase campagne, la situation des troupes qui 
les auraient en face d'elles deviendrait in­
tenable; les victimes seraient si nombreuses 
que la démoralisation ne tarderait pas à pro­
duire u-«e panique folle. 

Gea engins sont à la disposition du pays. 
Turpin se présentera incessamment au mi­
nistère de la guerre pour les offrir, en ces 
heures de tragique attente, sur l'*tuta) de la 
patrie 

enrôlements volontaires la limite d'âge 
sera portée à 45 ans ao Iieo de 35. 

Les volontaires sont priée de s'adresser su 
eoounandant de la province, munis d'un eerti-
ficat de moralité 6 délivré par l'administration 
communale. Lea .intéressée, après l'eiampn 
physique i l'hôpital militaire, seront dirigés 
sor ie dépôt de la - division d'armée dans la­
quelle ils désirent entrer. Lorsque leor ies 
traction sera terminée, ils rejoindront le régi­
ment da leor choix. Les volontaires devront 
être munis de solides bottines de chasse. 

La mobilisation a causé one certain* per­
turbation dans la plupart des services public* : 
à la poste,'aa chemin de fer, dans les usines 
dee régies, aux tramways.de nombreux agent? 
ont été rappelés; et on n'a pas pu combler 
immédiatement les' vides; aussi on eer'ain 
trouble a-t-il régné hier matin. 

DES PARTICULIERS INGENIEUX ont 
trouvé maints trucs adroits pour se procurer 
de la monnaie- d'argent. Il en est un entie 
autres qui vaut d'être signalé. Lé voici. 

On allait à la Poste,'Où l'on prenait un 
mandat de 19 fr. t», frais payés, soit 20 
francs. On payait avec un billet. Puis, muni 
de pièces d'identité, on allait se faire payer 
ledit bon. n n'en coûte, on le voit, que dix 
centimes : . . 

«Mais te- procédé est périmé :1a poste ne 
s'y laisse plus prendre. Il; est répondu aux 
malins : . . . . . . . . 

— Je n'ai pas de monnaie en ee moment; 
repassez. , • . , . „ . ' 

Ce que permet le règlement de la Poste. 
Cela par la faute de certains naïfs qui, forts 
du droit qu'ils croyaient avoir, se faisaient 
délivrer le mandat en question dans un bu­
reau où n'existe qu'un même guichet pour la 
délivrance et le payement des mandats, al­
laient jusque sur le seuil du bureau": et reve­
naient immédiatement, narguant l'employé, 
réclamer leurs 19 fr. 90. 

HOLLANDE 
La mobilisation 

Amsterdam, i". — Seize olasses ont été 
rapoeléea, soit lea réservistes jusque 35 ans. 
Les ponts et les gares sont gardés militaire­
ment depoia hier. Tous les trsins ont été inter­
dits aux voyageurs civils sauf poor les trains 
internationaux où les voyageurs en transit ve­
nant d'Angleterre ont pu s'embarquer. 

A Terneuien les cafés et restaurants sont 
fermés hier après-midi i 5 heures. On se croi­
rait ea état desiiV 

Aux trontières trançaises 
Paris, i " (Officiel). 

Cinq corps d'armée sont mobilisés; Ils 
couvrent l'Est, le Bord et Parla. 

L'Angleterre 
et la neutralité balgê 

Londres, 1er. — Le - Daily Cbroniole a 
publie an article tendancieux de M. King, 
membre du parlement, concluant que l'Angle­
terre n'est pas tenue de défendre la neutralité 
belge, mais simplement de notifier anx puis­
sances violatrices ques de réparations compte* 
les seront exigées après le guerre. ,,„». 

L'AtVemagne respecterait 
notre neutralité 

Le ministre d'Allemagne à Bruxelles aurait 
déclaré que l'Allemagne respecterait noir* 
neutralité. Mais nous n'avons eu aucune et'.-
mation officielle de cette déclaration. 

Tous les vapeurs allemand! 
sont priés de se réfugier dans 
les ports neutres 
Yœuiden, 1 " août. — Un particulier ayaat 

à son domicile ane installation de télégraphie 
sans fil a saisi par hasard un màreonigramiM 
de la station de Norddeiohe par lequel l'Alle­
magne télégraphie ? loua les vapeurs allemand! 
de se rendre avec la plu» grande rapidité an 
ports neutres le plos près. 

Des deux côtés de la frontière 
allemande 

Concentration à Elaenbom 
Des renseignements nous parviennent an­

nonçant nne concentration de troupes à 19-
senborn. 

A Malmedy 
Des troupes allemandes sont arrivées, qui 

ont entrepris à la frontière one série de tra­
vaux. Des arbres oct été abattus, les ligne» i* 
vicinaux coupées, à .'extrême-frontière. 

A Stavelot 
Des troupes da 12e de ligne avee du génie 

sont à Stavelot occupées àd'importantstraraox. 
La population les a accueillies très cordia­

lement. 

Vers Maestr icnt 
Toot est calme à la frontière allemande, et 

cependant on très grand malaise règne t 
Maeetricht et à la frontière belge. Celle-ci Mt | 
partienlièrement surveillée, depuis Heaii» 
Chapelle jusqu'à Gemmenieh. 

Tra in supprimé 
Le train de luxe Berlio-Ostende a été arrêt! 

samedi matin en gare de Herbesthal. Ce comoi 
a été supprimé en Belgique. 

Un sénateur s'enrôle 
Uo de nos plos jeunes sénateur», le tfcM 

d'Ursel. demandé à s'engager dans l'armée. 

Ce qu'on voyait hier à Namur 
et dans les environs 

Ci un petit croquis d'un confrère en bal­
lade : 

Nous approchons de Namur et-du fort tH 
Suarlée. Voilà le hangar aux aéroplanes, sur 
une hauteur d'où l'on jouit, vers la ville mo-i 
sane, d'un panorama splendiâe. A perle t* 
vue, tes champs de blé, les bois verts, le>, 
villages aux toits rouges éclatent sous 1« 
grand soleil Ah 1 quel beau pays, quel bes» 
pays I... Que' c'est beau, que c'est bon, !» 
paix ! ' »J 

Le Tort est là quelque part, sur la gaucl* 
D'un chemin débouch;nt des hommes du ^ 
nie avec des -bicytlellee, des échelles. BiênljW 
on grimpe dans les arbres, auxquels sorti 
fixés des crampons. Dès paquet de fils de tm 
vre indiquent ce que l'on va faire' : des insw 
latlons de télégraphie. 

Descendons par Belgrade. Dégrade 
tit faubourg au nom hier amusant, 
d'hui tragique. Partout, partout, des soldai»! 
des camions militaires, dea chevaux qu* 
amène. Et devant la gare de Namur, c'est 
une Indescriptible cohue, des faisceaux * 
fusils formés devant les taxis, les terra»* 
envahies, les restaurants pria d'assaut, •J** 
cris, dee appels, une agitation IncroyaU»^ 
et pleine de bonne humeur. J 

— Monsieur, nous dit le garçon à qui nj*J 
demandons un entrecôte, Monsieur, av»1* 
vous de la monnaie 1 .. 

Nom d'un chien I J'avais oublié... 1 
mon compagnon en a. 

On s'excuse, d'ailleurs, et la caissière w 
montre se que contient son coffret Rien 
des billets. Partout, c'est la mémo gênt-

Nous sommes remontés par RhisnetVTI 
trouvant toujours le même spectacle, le J " 
de l'admirable grand'roule bordée de t»a»'| 
sons d'or. 

Ses insu» 

ide, ce Hfjf 
', oujour*, 

e M 
ut» 
e. I 
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Les Russes 
ont franchi la frontière allemande 

en plusieurs endroits 
Koenisberg, 2. •— D'après des nouvelles dignes 

de foi, une patrouille russe serait entrée à Eidtkhunen. 
Le bureau postal de Biïderweiltschen serait 

détruit. 
Il est absolument hors de doute que les Russes 

auraient franchi la frontière allemande en plusieurs 
endroits. 
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Les Slaves d , France vont 
former dus corps de vo­
lontaires 

Paris, 2. — M. Saeha Molitsoff adresse à 
toos les Slaves un appel leor demandant de 
témoigner leor attachement et leor dévouement 
à la France en formant des corps de volontai­
res slave» au service de la France. 

V ' 
Le Gouvernement hollandais de­

mande un crédit dé 80 millions 
pour les frais de mobilisation. 
La Haye. 2. — Le gouvernement demande 

aux Etat» Généraux un crédit supplémentaire 
de 80 millions de francs pour les frais extraor­
dinaires causés par la mobilisation. 

Ea oatre, le gouvernement propose une 
modification aox loi» ou armant la défense 
d'exportation de eertains articles, ee qui fait 
prévoir la défense de l'exportation de denrée* 
alimentaires, bétail, voitures, autos. vélo»,eto. 

Le gouvernement français sou­
tient par des allocutions les fa­
milles nécessiteuses. 

Paris, 1er, 11 h. 50 soir. — Le gouverne­
ment a pris toutes les mesures pour distri­
buer aux familles nécessiteuses des alloca­
tions de 1 fr. 25 par jour majorée de 50 cen­
times pour chaque enfant âgé de mains de 
16 ans. 

L'Allemagne a occupé le 
Luxembourg pour sau­
vegarder ses lignes fer­
rées 

Luxembourg, 2, 3 h. 7 du soir. — Télé­
gramme d'Etat — Le ministre d'Etat du 
Grand-Duché de Luxembourg, M. Eichen, 
vient de recevoir par l'intermédiaire du mi­
nistre d'Allemagne à Luxembourg un télé­
gramme du chancelier de l'Empire allemand, 
disant que les mesures militaires prises par 
les Allemands à Luxembourg ne constituent 
pas un acte d'hostilité contre le Grand-Duché 
mais sont uniquement des mesures destinées 
à protéger l'exploitation des voies ferrées af­
fermées à l'Empire allemand contre une at­
taque éventuelle des troupes françaises. 

Le Luxembourg sera complètement indem­
nisé pour les dommages éventuels qu'ils 
pourraient subir. 

iSigne) SCHAACK. 
conseiller du gouvernement. 

La destruction du tunnel 
de Trois-Vierges 

Liège, 2. — Voici des détails sur la des­
truction du tunnel de Trois-Vierges :• 

Hier, enlre 11 h. 30 el minuit, deux offi-
- cier8 allemands, escortés de soldats, ont fait 

irruption dans les bureaux du chef de station 
de Trois-Vierges, el sous menace de mort 
immédiate, ils l'ont sommé de leur rendre 
les clefs el d'isoler téléphoniquement et têlé-
graphiquemenl la gare. 

Le chef de station voulut s'y opposer; mais, 
en présence des revolvers il a cédé. 

Les officiers et les soldais se sont ensuite 
rendu sur la ligne entre Trois-Vierges et 
Sterpenich et ont fait sauter le tunnel, iso­
lant ainsi la frontière grand-ducale. 

Après avoir fait sauter le tunnel, its sont re-
. tournés à la.gare, où Us ont reçu contre-ordre 

de ce qu'ils venaient de faire 
Us ont ensuite remis les clefs au chef de 

*- station et sent partis. Mais, pendant la nuit, 
a-'fls sont revenus.' 

Actuellement, l'occupation de Trois-Vier­
ges, gare frontière grand-ducale, eet un fait 

- accompli. 

L'occupation du Luxembourg 
Note officielle 

Berlin, 2. — Le Luxembourg en vue de la 
protection des Chemins de fer allemands qui 
s'y trouvent, a été occupé par des détache­
ments de troupes du 8e corps. (Officiel). 
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Vingt mille Allemands 
auraient été 
près de Nancy 

Bruxelles, 2. — Nous reproduisons sous les 
plus expresses réserves la dépêche suivante : 

Liège, 2 — Un journal liégeois, dans une 
édition spéciale, dit que ce matin 20,000 sol­
dats allemands qui avaient pénétré sur le 
territoire français près de Nancy ont été re­
poussés après avoir subi de fortes pertes. 

aa» 

La mobilisation française 
s'effectue avec ordre 

Paris, 1". — 7 h. 25 do »olr. — L'ordre 
de mobilisation a été affiché à 4 henres. Il a 
été très bien accueilli par la population, sana 
enthousiasme exagéré, mais avee la résolution 
froide de faire son devoir. 

Lea boutiques des armorier» ont été fermées 
par ordre supérieur. 

Les grands magasins sont presque vidas, 
sauf les rayons de chemiserie, de chaussures, 
où chacun s'approvisionne en hâte. 

Les gares sont prise* d'assaut par lea réeer-
ii*tt»s rejoignant lenrs corps. 

Oo oe signale aucun désordre. 

L'entrevue de M. Viviani, 
chef du Cabinet français, 
avec l'ambassadeur alle­
mand à Paris 

. Paris, 1er, 11 h. soir. — Suivant des indi­
cations recueillies de différents cotés, M. Vi­
viani, dans sa seconde entrevue, cette après-
midi, avec M. de Schoen, lui aurait dit, au 
début même de la conversation : 

•Vous mobilisez, nous le savons, s ' -
• M . de Schoen ayant gardé le silence, M. 
Viviani.ajouta : . . . . 
••-" Cette attitude de votre gouvernement 
nous a dicté la nôtre, et nous avons été obli­
gés de prendre des précautions analogues 
»ox vôtres. 

» Nos dispositions pacifiques demeurent in­
tactes. Nous voulons la paix, el la meilleure 
preuve que. je puisse en donner c'est qu'à 
l'heure présente, le Parlement français n'est 
pas convoqué, ce que, conslitutionnellement, 
nous serions obligés de faire, si nos inten­
tions n'étaient pas pacifiques. » 
. " Mais, aurait objecté l'ambassadeur,' des 
incidents de frontières 6ont malheureusement 
a redouter, n 

M. Viviani aurait répondu : 
" Comment pouvez-vous supposer pareille 

chose, puisque nos troupes sont à 8 kilomè­
tres de la frontière. Nous sommes, de ce fait, 
«•«•posés à la violation de notre territoire, et 
P o'y a pas au monde une autre puissance 
lui aurai! consenti h faire de la -sorte. •> 

M. Viviani aurait constaté, par contre, que 
.«•s troupes allemandes se .trouvent au pied 
a» poteau qui marque la frontière. -

, Il en aurait conclu que si des incidents ve­
naient à se produire, ils ne pourraient être 
provoqués que par les forces "militaires alle­
mandes. 

M. de Schoen devait revo* Viviani dans 
** ««iir,^. 

Convocation des Chambres 
(Moniteur du 2 août. — Officiel) 

La Chambre des représentants et le Sénat 
sont convoqués, en session extraordinaire, 
pour le 6 août courant. 

Billets de cinq francs 
La Banque Nationale de Belgique est au­

torisée à fabriquer les billets de cinq francs 
datés du 1er juillet 1914 et revêtus de la griffe 
du gouverneur et du trésorier actuellement 
en fonctions, à concurrence de cent millions 
de francs. 

L'émission de ces billets est autorisée. 

ARMEE 
MOBILISATION 

L'armée eet mise sur le pied de guerre. 
Tous les militaires en congé illimité seront 

immédiatement rappelés sous les armes. 
CAMPS D'INSTRUCTION 

Afin de donner une organisation complète 
au service spécial du casernement des camps 
d'Hoogstraeten et de Brasschaet et au ser­
vice du camp de Beverloo, il est créé an ca­
dre civil de directeurs et de sous-directeurs 
des camps d'instruction. 

Pour les volontaires 
Le ministre de la guerre vient d'envoyer la 

lettre suivante aux chefs de corps st aux com­
mandants de place : 

Messieurs, 
Le paragraphe 5de l'mstruetion da tt octo­

bre 1913 relative aox engagements et aox ren­
gagements détermine la durée de l'engage­
ment contracté en vas de la guerre, ainsi qne 
les conditions auxquelles celui-ci eat subor­
donné. 

Le ear>didat mineur d'âge né.ec Belgique, 
n'a à justifier que l'une bonne moralité et du 
consentement requis; il suffit donc.en général. 
qu'il produise le certificat de moralité do mo­
dèle C, qai constate à la fois la date et le lien 
de sa naissance. 

Les antres candidats ont à fournir,en dehors 
da dit certificat, soit nne déclaration attestant 
qu'ils «ont Belges, toit uo certificat du gou­
verneur constatant qu'ils sont en règle vis-à-
vis de la milice. 

Ne sont pss admissible» les miliciens de la 
levée courante qoi font partie du contingent à 
incorporer. 

Le candidat refusé poar inaptitude physique 
n'a pas, comme le volontaire de earrière, droit 
de recours au conseil de révision par déroga­
tion aux dispositions existantes et afin de ne 
pas laisser inutilisées les bonnes volontés qoi, 
dans oa élao admirable se manifestent dans 
toos les rangs de ia société, j'ai décidé que les 
candidats. • qu'ils aient oa n'aient pas servi », 
pourront être admis depuis l'âge de seize ans 
minimum jusqu'à l'âge de • quarante-cinq ans 
maximum ». 

Le mini'tre de Ta (rostre, 
(Signé) Cn. DB BBOQOBTILU. 

En présence des nombreuses offres d'engage­
ments volontaires qui affluent au département 
de la guerre, il n'est pas possible à celui-ci de 
répondre pour le moment à ostte belle mani­
festation de patriotisme. D sera fait appel i «es 
offres aa fur et i mesure des oéuwsités. 

A GAND 
Gand, 2. — Deux cents réservistes français 

ont quitté Gand dans la matinée pour la fron­
tière. 

Le drapeau blanc, avec la Croix Bouge 
flotte au-dessus de l'hôpital militaire. -

La première compagnie des chasseurs-
éclairenrs de la garde civique est partie pour 
le camp de Beverloo à 10 heures. 

De nombreux jeunes gens, des meilleures 
familles, se.sont engagés comme volontaires 
dans l'armée belge. 
Boulangerie pUléo è Bruxelles 

Bruxelles, 2. — La vitrine d'un boulanger 
qui demandait 60 centimes par kilogramme de 
"ain a été brisée car la foaiax 

Une journée orageuse 
Un début de matinée pluvieuse, puis one 

éclaircie, avee nn soleil ehaad, jusque deax 
heares. Alors le tempe s'alourdit et les nuages 
crèvent en de dilaviennes draches. 

Une atmosphère pesante, en rapport avee 
l'angoisse qai étreint les cœurs en ce débat do 
plos formidable conflit qne l'Europe ait conna 
depuis les grandes guerres napoléoniennes. 

De quoi sera fait demain? 
De troubles, d'agitations,d'obsédantes préoc­

cupations. 
Le fléau de !a guerre, déchaîné sor le vieux 

monde, semble l'ébranler josqu'en ses fonde­
ments. 

A oette heure tragique, mettons nos espoirs 
en la Providence divine et dans la valenr, le 
courage et le dévouement de notre armée. 

Poor la Belgique, cette première journée 
est bonne, noas le disons plas haut : rassu­
ra ite. 

Ea prenant leur chemin ver» la France par 
le Grand-Duehé de Luxembourg,les Allemands 
ont montré qu'ils ne veulent pas empiéter sar 
notre pays. 

Cette attitude doit calmer les alarmes des 
pères et mères de famille. 

La mobilisation, si rondement menée, de 
notre vaillante armée nous donne l'assurance 
qae nos frontières serott respectées à l'Est et 
aa Sad. 

Le réduit national 
Cest Anvers, évidemment! Le ess échéant, 

le siège da gouvernement aéra transféré sot* 
les bords de l'Escaut. 

Mais nous n'avons pas de locaux appropriée 
poar héberger ministres, sénateurs) députée 
et antres personnages de marque et il faudra 
les ester comme on pourra. Le ministère de 
de la guerre sera établi, place de Meir, dans 
la salle des fêtes. 

Le s autres ministères Ifooveront on refuge 
à l'Athénée royal. La Chambre des représen­
tants aéra installée an Théâtre lyrique, ave­
nue de» Arts, et le Sénat ira dans le voisinage 
aa Théâtre flamand. Quant aox dépôt des 
archives nationales, aucun local spécial n'est 
désigné pour les mettre soas toit. 

D y a plus d'an an déjà que le gouverne­
ment se préoccupe de ee transfert éventuel da 
siège da gouvernement et s'en est ouvert à 
l'administration communale. 

Il y a quinze jours, brusquement, des délé­
guas do gouvernement arrivèrent dare dare à 
Anvers poar examiner les locaux. Os se dé­
clarèrent à" accord. 

Ajoutons qoe le Roi et la famille royale 
iront loger an palais de la place de Meir et 
que le trésor prendra ses quartiers à la Banque 
Nationale. 

Les forces aéronautiques 
en présence 

Quelles seraient les force» de la cinquième 
arme dont disposeraient les pays formant 
d'une part la Triple-Entente et d'autre part la 
Triple-Alliance. 

Voici ee qae disent les chiffres : 
La Triple-Entente est composée de la 

France, de la Russie et de la Grande-
Bretagne. 

Ces nations pourraient mettre en ligna. 
FRANCE : 

10 dirigeables, 350 avions, 1,200 pilotes. 
RUS3IB : . . 

12 dirigeables. 250 avions, 250 pilotes. 
ANGLETERRE : 

7 dirigeêble», 200 avions, T9Ô pilotée.'. 
* * » 

La Triple-Alliance est oomnosée de l'Alle­
magne, de .l'Aotriefee-HoDgrie et de l'Italie, 
-Ces nations pourraient mettre en ligne : 

ALLEMAGNE : 
21 dirigeablea, 459 avion», 650 pilotées. 

AUTRICHE-HONGRIE : 
8 dirigeables, 1U0 avions, 2*0 pilotes. 

ITALIE : 
8 dirigeablea, 150 avions, 180 pilotes. 

Done nons avoue poor la Triple-Entente 
800 avions, 29 dirigeablea et 2.160 nilotes, 
peur la Triple-Alliance, 700 avions, 37 diri­
geables st i.i"70 pilotes. 

Eo réalité done, oes forées s'équilibrent ou 
preeqoe. 

*wMÊ*\%\*\*\*\\*wmm 

Le servloe d'ordre 
La police, un peu surmenée évidemment, 

fait sou service avise une parfaite endurance 
et an tact qu'il faut louer. 

Elle est aidée jpar les pompiers, qui, eus 
aussi, méritent des éloges. 

Nos agents et nos sapeurs gardent entre 
autres la Banque. 

La garde civique, elle, est appelée un peu 
partout, infanterie et artillerie. Elle garde les 
ponte, conduit les- chevaux, les attelages, et 
toujours avec le même entrain, le même hu­
mour, même sous les ondées. 

A tous bravo ! 

Soyons patriotes en tout 
Nous espérons qoe, ce lundi, sera complète­

ment terminée la fameuse et sotte panique des 
billets de banque. 

Noua espérons aussi qu'il ne se trouvera 
plus on seul de no» eosoitoyens assez peu 
scrupuleux poar spéculer sar la situation 
troublée qoe nous traversons et pour augmen­
ter exclusivement la prise des denrées. 

Qu'ils songent qu'ils affament les pauvres 
gens et qu'ils commettent une mauvaise, action. 

Soyons patriotes sn toat et envers teafa 

Collège N. -D. de Bellevue 
AVIS. — Par suite des événements la dis­

tribution des prix n'aura pas lieu aa Col è. e 
de Bellevue à Dinant demain mardi. 

Service dee chèques postaux 
Fia juillet 1914, les titulaires de compte 

étaient ao nombre de 6.423, ayant on avoir 
global de fr. 15,581,066.00. 

Pendant le mois, l'avoir moyen journalier 
a été de fr. 17,358,508.28. 

Les inscriptions aux comptes effectuées en 
juillet 1913 et 1914 se sont élevées respective­
ment aux montants ci-tprès : 
Désignation Juillet 1913 Jofllet 1914 

Versements 42.298,344,30 70.831,285.64 
54,411,729,73 90,376,530,19 Virements 

Chèques aa 
porteur payée 
Chèques no­

minatifs et di­
vers 

31,412,585,24 ' 44.766,654,50 

9,757,201,05 22,005.870,73 

Chronique Locale 
Mobilisation 

La classe de 1914, qui devait entrer sous 
les drapeaux le 15 septembre, est «convoquée 
dès maintenant. . . 

~ Les réquisitions 
La place SainlrAubain, la place Wierte 

sont remplies de chevaux et il en arrive tou­
jours. Il en est entré des centaines et des 
centaines à Namur aujourd'hui. 

Des soldats, des gardes civiques, des bour­
geois réquisitionnés les conduisent par rangs 
accouplés de quatre ou cinq. 

D arrive aussi des voitures de partout, 
voitures de toutes formes et de toutes gran­
deurs. Il en vient de Dinant, Ciney, Chimay. 
Châtelineau, etc. 

Tout cela est casé, arrangé, chargé à la 
plaine de Belgrade el à la Citadelle, où foi­
sonnent aussi les autos. 

Derrière la gare, sont emmagasinés quel­
ques milliers de bicyclettes. 

Les réquisitions s'opèrent facilement, sans 
mauvaise humeur de la part des habitants. 

De même que les soldats sont rentrés avec 
une bonne volonté admirable, de même que 
les engagements volontaires se' multiplient 
dans un chaleureux élan, de même la popula­
tion se prête avec bonne grâce aux nécessi­
tés parfois ennuyeuses de la situation. 
L e e p i g e o n n i e r » d u B o n P a i n 
mettent à la disposition de l'armée 40 pigeons 
voyageurs expérimentés. (Communiqué.) 

L e t r a v a i l a r r ê t é d a n e l e e 
c h a r b o n n a g e s d u B o r i n a g e 

Mons. i". —Par soite de la mobilisation, 
le travail va être arrêté dans toos les charbon­
nages du Borinage. 

A Gembloux, on nous a fait un récit émou­
vant dans sa simplicité : 

— Le tocsin a sonné vers 1 heure du ma­
tin. Tout le monde croyait à un incendie. On 
s'est levé, on s'est interrogé. La police est 
venue nous prier de nous rendre sur la 
grand'place. Le bourgmestre est monté au 
haut du perron. Il y avait foule. Le silence 
était écrasant. Le bourgmestre a dit que la 
mobilisation générale était décrétée, n a fait 
appel à la bonne volonté et au calme des 
habitants, en nous rassurant... On n'a pas 
élé se recoucher. Dans chaque rue, il y avait 
des rappelés qui venaient faire leur» adieux, 
on niiîicu des larmes... 

Ecole moyenne de l'Etat 
pour garçons è N a m u r 

Par ordre de H. le président da bureau ad­
ministratif, la cérémonie de la distribotioa des 
prix n'aura pas liea aa théâtre, 

La remise ies récompenses se fera à r école 
moyenne par les soins de M. le directeor.landi 
?an*H,à9« l2b . 

Totaux : 137,879.860,32 227,980,341.36 
. Augmentation sar le mois de juin 1914 : 

13,812,517,70. 
ORDRE JUDICIAIRE - * ^ 

Sont nommés : Juge au tribunal de pre­
mière instance de Marche! M. Franchimont, 
avocat. 

Greffier de la Justice 'de paix de Bouillon, 
M. Thiry, commis greffier à Familiers. 

Greffier de la justice de i»ix de Saint-Hu­
bert, M. Rocier, commis greffier à Sibret. 

SEMINAIRE DE FLOREFFE 
Résultats des examens subis devant les 

jurys des différentes universités. 
Université de Louvain 

Grade de candidat en sciences naturelles 
et en médecine. 

Ire épreuve : Edmond Bertmehamps, 3e 
Jemeppe-sur-Sambre; Gabriel Tonneau, de 
Champion; François Mahy, de Beuzet, avec 
succès; Jules Henin, de Ham-sur-Lesse, avec 
distinction. -

2e épreuve : Marcel Lespagne, de Hastière-
Lavaux; Louis Vauthier, de Silenrieux, avec 
distinction; Edmond Mareschal, de Biourges, 
avee grande distraction. 

Grade de doctew en médecine, chirurgie 
et accouchements. — Ire épreuve : Charles 
Raisin, de Flore! le, et Georges Baudouin, de 
Cerfontaine, avec succès.' 

2e épreuve : Georges André, de Goniieux, 
et Auguste Fosséprez, de Profondevilfe, avec 
succès. . - - . . ; -

3e épreuve : René Marchai, de Gembloux, 
avec la plus grande distinction. " " 

Grade de pharmacien.— 3e épreuve : Emile 
Voues, de Ham-sur-Sambre, avec suecè«v. 

Grade de docteur ea sciences physiques : 
2e épreuver Félix Demanet, de Maredret, 
avec la plus grande distinction. 

Ecoles spéciales. — Grade de candidat in­
génieur. — 2e épreuve : Charles Piettc; de 
Bois-de-Wtters, avec distinction. 

Philologie classique. — Grade de candidat 
en philosophie et lettres. — 2e épreuve : Eu­
gène Dresse, de Uernn,et René Gillet, de 
Ermeton-sar-Biert, avec distmetion. 

Licencié en théologie. *- Eugène Vauthier 
de Silenrieux. 

Licencié en sciences politiques et sociales. 
— Arthur Misse», de Spy. 

Institut supérieur de philosophie. — Licen­
ce : Auguste De mus, de Wierde, grande dis­
tinction. 

Doctorat : Anatole Collart, de Treignes, 
distinction. 

Université de Liège 
Grade de candidat eo médecine. — 2e 

épreuve : Ernest Lomba, de Coulisse, la plus 
grande distinction. 

Lisogne. — Un arrêté royal du 14 juillet, 
autorise le conseil communal de Lisogne à 
percevoir une taxe sur le revenu des chasses 
réservées. 

Emprunts communaux. — Des arrêtés 
royaux du 14 juillet autorisent les emprunts 
suivants : Templeuve, 20,800 fr.; Houx, 9000. 

Couvia. — Un arrêté royal du 14 juillet 
autorise le conseil communal de Couvin & 
aliéner un immeuble. 

Mesnit-jSaint-Blaise. — Un arrêté royal du 
18 juillet autorise la restauration de l'église 
dé Mesnil-Saint-BIaise et l'aménagement des 
abords de cet édifice-

Hani-sûr-Sarabre. — Un arrêté royal'da 13 
j-.illet approuve la délibération du conseil 
communal de Ham-sur-Sambre adoptant des 
plans généraux d'alignement pour les che­
mins? numéros 1, 11, 13,15, 2, 8 et 3, les sen­
tiers n. 27 et 23 et divers chemins nouveaux. 

Ministère des finances. — Administration 
de l'enregistrement et des domaines. — M. i. 
Nols, receveur du timbre extraordinaire à 
Bruxelles, est nommé conservateur des hy­
pothèques a Tongres. 

M. F. Lamoline, vérificateur de 1re classe 
de l'enregistrement et des domaines à Bru­
xelles, est nommé inspecteur de 2e classe de 
l'enregistrement et des domaines. . 

M. J. Couvreur, receveur des successions 
à Bruxelles (Sud}, est nommé conservateur 
dee hypothèques à Arien. . 

M. V. Denuit, receveur de l'enregistrement 
et des domaines à Rœulx, est nommé rece­
veur des actes judiciaires et da timbre extra­
ordinaire à Mons. 

FAITS DIVERS 
UNE COLLISION EVITEE 

• Ostendc. 1. — La malle « La Rapide n fai­
sant le service Ostende-Douvres, a failli en­
trer en collision avec un navire de guerre na­
viguant tous feux éteints. 

HORRIBLE MORT DXTWE FILLETTE A 
ALOST. — Dans la rue Saint-Jean, habitent 
les époux Adhémar Kimpe, bouchers de pro­
fession. Tout récemment leur fillette Cécile, 
âgée de II ans,"s'en était allée à la cave 
pour y boire de la bière; dans l'obscurité, elle 
se trompa de bouteille et avala une certaine 
quantité d'un liquide corrosif devant servir 
à enlever les taches de certains objets. La 
victime s'affaissa sans connaissance sur le 
sol et c'est dans cet état au'elle fut trouvée 
quelque temps après. 

Dare-dare un médecin fut requis; le praO-
ciea parvint à la ranimer, mais toss les soins 
furent vains; la malheureuse a succombé 
«anfès -v*- •—*•«£ ane ngoroe attoeft 

LA RADIOACTIVE NAMUROISE 
EAU DE TABLE 

SOURCE CITADELLE 
Administration : 297, rus Salzinnes-les-

Moulins. -~ Téléphone 407. 6326 

Collectionneur Américain 
de passage en Belgique, cherche tableaux 1" 
ordre maîtres ancien», porcelaine Chine ane. 
Ecr. détail» J. K-, boîte postale 453. Anvers. 

On demande à loner oo reprendre bail maison 
de commerce, bien située, centre de la 

ville. Ecrire Y. R., Bureau de Publicité Mich. 
Citroen, Namur. 7860 

Cerele des eicursionnistes dt liège 

PARIS-VERSAILLES 
Cinq jours complète p o u r 4 8 f r. 
Hôtels et restaurants l^ordre. 40 heares de 
braeck. Le» organisateurs ont habité lô nos à 
Paris. Comparez programmes. S'adr. J. Plnc-
kaeril, 52, rue de la Cathédrale, Liège. -

Concurrence impossible 8026 

Perdu bracelet or, de 
la Plante aa b* 

Aquaro. Rapp. 
réc. bnr. dn j 1 . 

Ad 
c h " 
8007 

ko dem. un garçon 
'boacher, 7, r«de Fer 

8010 

On dem. 
courant,"Âdr.bur.j1 

typo bien ao 
" or.]1. 

8017 

On dem. jeune tille de 
14-16 ans p' aider 

serv. d' mén. 2 pers. 
De Clerck, à Wépion, 
arr. tr. Hôtel Wester, 

8031 

On dem. de ouite fille 
de quartier, tranq., 

sach* très bien ooudre. 
repasser et nettoyer, 
31,r«doCollègB.8018 

Belle situation. On 
dem. pers. sér. et 

3olv. comme eoneess. 
Pr art. breveté p' ba 
reaa et restaurateur, 
or provinces de Namur 
et Luxembourg. Et a 
bliasement Elenr, 71, 
avenoe «Taies Malou, â 
Bruxelles. 8011 

Acéder, 400 fr., por­
tefeuille assurance 

incendie, valeur 1,000 
francs. Eer. P. A. R.. 
bur. du j1 . 7946 

Ménage 2 personnes 
dem. servante très 

propre, sach* cuisine. 
Adr. bur. j». "891 

0 D dem. une servante, 
6, place Lilon.7904 

On dem. femme d'ou­
vrage, aa courant, 

rue de Fer, 21. 7870 
ffndem. serv. i tout 
"faire,30-35a.,saeh* 
aa' peu cuisine. S'adr. 
M. ToDglet, bourgmes­
tre, a Selsyn. 7889 

On dem. se*vante.22. 
rue de l'Ange. 7879 

On dem. fort apprenti 
eharcutier. Charcu­

terie Parisienne, 89, 
rae de l'Ange. 7525 

Oo dem. bonne serv., 
bons gagss, p* laver 

ni renasser.place de la 
Gare.2i, Nan.nr.7964 

On dem. an ouvrier 
peintre ea équipage. 

Travail « garanti tonte 
l'année. S'adr. 36, roe 
Dewes. 7928 

Ménage, 40 ans, dés. 
place d*h"* maison, 

homme dosa. {Tinter., 
femme cono., soigner 
basse-cour. Etc. cert 
Adr. bor. f. 7918 

n i HP, magn. Bosch. 
parf. état,àv**»260P., 
u' c" dép*. Aflr. bnr. j ' . 

701* 

A louer, beau quartier 
garni, 21, r* De-wei 

7921 

av. ooflre, a'ay* pa 
servi, 21, 

pas 
roe Dewes 

7922 

RESERVOIRS 
pr pât. en bois et en fer 
de 100 à 1,000 litres. 
Gros ton J . vides en bois 
et en 1er p' eonJ. eau, 
purin, mettre à la goût t. 
TODD. à laver. Covellee 
à fleurs. S'adr. 35, Me 
du Président. Namar. 
Téléphone 657. 7031 

On dem. an bon « 
ployé aa couil des 

aunages et confections 
Adr. bor. j1. 7923 

A looer de ia main à 
la main chasse de 35 

hect., dont 1 bect. de 
bois, 10 beat, contigos 
aa bois d'an grand do­
maine. Adr. bur. dn j1. 

7677 

SOCIETE SBISSÉ 
de I" ordre 

dem. d9 toute» localité» 
agents actifs. La Soc. 
traite i des primes 
avantageuses les assu­
rances indiv. p' adnlt. 
et les enfants; celle» 
de la responsabilité ci­
vile, auto, chev.-voit., 
etc., ainsi qoe les col 
lect. ouvr., droit a**—. 
et gens de mais. Cond. 
gén. de pol. tr. liber. 
Comm. rémoo. Adr -
TOOS a Hehretla-Acci­
dents, 56. B* de U 
Senne. Broxelles 6333 

J*hom. sér. et d'exc. 
fam. eb. i conn. a 

Namnr oa environs Mr 

aisé, bon.', s* emoloyé, 
qai l'icoept. eom,Maide 
de ooof. d' ses oceap. 
d'affaires et d'écrilur". 
N'exiger, pas' rélribat. 
Eor. O. 0 .33 , bar. j«. 

8030 

* 1" de sto mais, avec 
"jard., pr. gare Flo­
reffe S'adr. M^'Joiret, 
chez M. Fichefet, 17, r* 
Tiilieox, Jambes. 8028 

Dour cause double 
* emploi. A vendre, à 
des con dit. très avanta­
geuses, inacb. & écrire 
UNDERW0OD a* 5, 
narfail état, Adr.bur. j' 

8016 

l i n dem. bonne ser-
Uvante, lue Léanne. 
46, Namar. 7929 

prêtre,avec son père, 
env. Dinant, désire » 

serr, sér. Adr. bor. j1. 
7892 

On dem. serv., sach* 
saisine, poar mén. 

2 pers., 45, b* de la 
«Meuse, Jambes. 7966 

Demoiselle, compta-
ble, sténographe-

dactylographe, diplô 
mée,désire emploi dans 
maison sérieuse. Ecr. 
F. B.,hur.j*. 7941 

CHAUSSURES 
Bon ouvrier est dem., 
réparations. Bon sa­
laire. Travail assuré. 
Boul. do Nord, 147. 
Heovy-Namur. 7759 

Chambres garnies i 
louer pr petits em­

ployés et ouvriers, 10 
et 12 fr. nar mois. 
Adr. bur. f i 7841 
A vendre oa à louer,» 
"Namur, yaite mai­
son de rentier, moder­
ne, entrés cochère, gr* 
jardin. Ecrire V. P.. 
bar, da f. 8029 

AUTOMOBILE 
Brssier.li HP, 1911, 
en oxoell. 'état,torpédo 
4 places, svee tous ae-
cess., conv* pr médecin 
et homme d'affaires. 
Eer. A. Z. 11, bor. j1 . 

7708 

0f remettre, pour 
cause de double 

'emploi, dans loca­
lité très sommer 
çante ds la Basse-
Sambre, 
«COMMERCE 

AUNAGES] 
Honnuautés, 

[ries. Chemises 
se l s , cravates. B 
deaux et stores 

• Confections poar 
Dames.Haizontrè» 
Importante. La plos 
belle situation de 
la localité. 

I Eer. A. A. B. tS, 
Ibor. do j ' . Vm 

ECOLE de COUPE &C00TURE 
pour Jeunes Filles (T 

rue de la Croix, 66 , Ramer 

Ouverture des cflnrsi; 
le 13 Juillet 

MAISON DE i " ORDRE 
fondée en 1900 

Offrant tontes ies garanties pour la sé­
cante «es élèves. — Enseignement per­
fectionné. — Nombreuses attestations, 

METHODE BREVETEE 
simple et rapide 

DIRECTRICE : 

Mme De Gehet-Ds Coûter 
Demandez prospectas. 

Patrons sur mesure» — Bustes 
ENTREPRISES DE LITERIE 

Laines, crins, flocons 
et toiles pour matelas 

, FLOHES. KAPOKS 
Adressez vous en confiance 

A. GUYOT-FEROMT 
10. rue Dewes , NAMDR 

Lits anglais, ressorts de lits, et* 
RÉPARATIONS SOIGNÉES 

Malgré nos baa prix. 5 pour cent sar Iss 
fcaroituTOS â partir de 50 francs. 6'57 

Création et Transformation de 

PARCS & JARDINS 
Jardins pittoresques et de style. 

Arsène LIMBORG, architecte-paysa­
giste, rue Montai, 4, CHARLEROI. 

Plans et dévia snr demande 7617 I 

NEZ, GORGE, OREILLES 
Docteur Emile OEROME 

Boulevard Ernest Mélot, 6, Namur 
Téléph. 370 

Consul!ations tons les jours, de 9 h. à 12 h. 
mardi, jeudi, samedi, de 9 h. à 4 h. 

GAZ COKE DE 
pour foyers domestiques 

FAITES VOS PROVISIONS 
S'adresser i la Société da Gaz. 
Transport gratuit par 25 hectolitres à .a fei». 

Téléphone 209 8012 

riAl'afJIWtftlMHtagMU 
C H A R B O N S 

LPIRET-DESTOOUY 
28, r* L. Samêche.Bureau et magasin r' 
dea Dames Blanches, S et S. Tél. 744. 

- A TITRE DE RB-JLAUE 
Mena préparé extra : le tombereau 20 fr. 
Gailletins 50/80 et braiseltes 20/30, bonne 
qualité, prix très réduits. 
- • ' ; Bien remorquer t adressa. 74)8 

SI vous avez l'ambi­
tion d'augmenter votée 
chiffre d'affaires et d'é­
tendre vos relation» 
commerciale», faites ce­
la publicité, 

L'essentiel c'est de 
le faire bien, le soecea 
en dépend. 

Faites-le faire par le 
Bureau de' Publicité 
Micb. Citroen, 21, k* 
d'Herbatte, Namar. 
Téléphone 5. 

15 ans d'expéri eose. 
Références 
6158 

H T G. BOVESSE-TOPET 
Suce, de Bo«esse-Clairembourg > 

A LA TOISON D'OR 
4 4 , rue de l'Ange, Namur Tél. 9 4 » 

Matelas en laine véritable da pays. - C r i » , 
animal, flocons, soster, plume», duvets, kanok, 
coatils :oor matelas. 5048 

Maison reconnue ds confiance 

SPÉCIALITÉ ARTICLES JEUX DE BA' LE 
n II m n m m si II i i i i n m • m u " 

! 

MALADIES! ENFANTS 
Docteur ALEXANDRE 

chirurgien adjoint à. 1 hôpital civil 
et A l'hospice Kegeijan 

Consnltations : de i 1/2 h. à 3 b. 
sauf le dimanche 

rue Godefroid, 1 5 , NAMUR 
7tM5 Tél. 4 7 » 

EAUX MINÉRALES 

Dépotes MiOMt: 
M. Vae Zeylen, r. de» BsoU», 27, Ut Pleoj 

Corsets & Japons 
SUR MESURE 

M" DAYÏPLACETÎ 
43, rue do r Ange 

el 4, Marché sa Chanvre 
NAMUR 

TÉLÉPHME « O 

Seule maison de vente dee 

Corsets " PERSEPHONE 
DB PARIS 

et " JUVENIL „ 
Wçetfflk pour Fifljilesjt Adoksfffî  

_ _ _ _ 
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FIN DE SAISON GRAND RABAIS 
• Jusqu'au ji août 1 0 POUR CENT DE REMISE sur tous Us Articles blancs tels que : 

» - - £' — - . s»**** , i • • - - _ " — . 

Lingerie pour dames* hommes et enfante, Toiles, Cretonnes} Linges de table, Essuie-maina,- Nappages, Couvre-lits blancs et guipures, ete! 
-aÇjrçps de Ete im8oxam50 6 fr. 25 la paire D É C L A M E Draps de lits brodés et ajourés a*oo x 2m75 12 fr. 25 la paire 

w festonnés et ajourés i m 6o x a ra25 6 » 95 » r - » » & . w * - i - * i v i & . . j /.* *" *"""> 
s » » ï - s o x a - s o 8 » 45 » «uoii ifW rip ramioft asso • r * ^ L* de 3 f r , 5 ° ° B 95 pièce 

dYtfti IU /o UB leiIUeSO T a i e s a v e c inhales brodées. 
brodés et gourés i m 8o x am50 10 fr. 80 » ïX- I » 70 

Voyez nos Etalaqes. — Envoi franco de toute Commande de 2 0 francs 
J * %M -usa»*. 3j . •• — i \ _ _ _ , k . 

aSouferneaent ProYlaelal 
âe Namnr 

(B. N- 845793) 
La Députation permanente da conseil pro­

vincial, 
Présente : MM. Je baron de Montpellier, 

gouverneur-président, Coppée, d'Evelette, ba­
ron de Gaiffier d'Hestroy, DevaaK, Everard, 
Lahaye, dépotés, Bribosia, greffier. 

Vu ia recuées en date da 13 avril 1908, en­
registrée an répertoire particulier soas le D* B 
840880. par laquelle là Société anonyme des 
Charbonnages Réunis de Roton-Fareiennea et 
Ûignies-Aiseao, â Tamines, sollicite à titre 
d'extension de aa concession de mine de houille 
d'Oignies-Aiaeau, la concession de mine de 
houille gisant sons des terrains d'ans étendue 
superficielle de 468 hectares dépendant dea 
communes d'Aiseau, Chfttelet et Prestes (pro­
vince de Hainaut) et de le commune de Le 
Roux (province de Namur), délimitée comme 
soit : 

AU NORD : Du point A (â l'encre ronge) 
Vanne d'amont da bief d'alimentation da mou­
lin à'Aiseao par aue ligne droite tirée sar le 
point S (à l'encre noire) angle Nord da bois 
dit « de Carnello » sur Châtelet, et jusqu'à ce 

i point. 
A L'OUEST : Du dît peint E (& l'encre 

a.oire) par ose ligne droite tirée sur et jusqu'au 
peint M (à l'encre rouge) intersection de l'axe 
do chemin da Boriau avec l'axe de celui ds 
.Chfttelet aux Binohes. (La description des 
points B et M est extraite de l'arrêté royal du 
23 janvier 1905 accordant une extension de 
concession à la So«é.é anonyme da Charbon­
nage d'Ormont.) 

AU SUD : Du dit point M (è rénove ronge) 
par une ligne droite tirée sor et jusqu'au point 
H (à l'encre noire) angle sud-ouest de la limite 
de la commune de Falisolle, à 134 mètres aa 
ead da chemin de Le Roax à Claminforge 
(province de Namnr), peint marqué par ose 
borne aéparatîve des communes de Falisolle et 

, de Le Roux. (La description du point H est 
.'extraite de la demande en extension de conces-
« eion ïntrodoite par la Société Anonyme dn 
Charbonnage de FaKsoUe; cette extension a 
été accordée par arrêté royal du 16 mars 
1903. 

A L'BST: Du dit point H (à l'encre noire>n 
suivant la limite séparative, entre les territoi­
res des communes de Le Roux et de Falisolle 
jusqu'au point C (à l'encre rouge) axe da che­
min de Le Roax à Falisolle et point de contact 

{entre les territoires d'Aïseau (province de 
i Hainaut), Faiiaollo et Le Roui (province de 
iNamar). 

AU NORD : Da dît point C (à l'enere 
'*ouge)poar retourner vers le point A 01 l'encre 
rouge) en suivant le ohemin du bois da Roux 

!fuoqa*au point B (I l'encre noire) borne stfpa-
iretire des communes d'Aiseau et de Le Roux, 
'et jusqu'à ce peint; da dit peint B (à l'encre 
noire) par une ligne droite tirée sur et jusqu'au 
point A (à l'encre rouge) point de départ. Les 
i.trois points 6 (A l'encre rouge) B à l'encre 
noire) A (t l'encre ronge) formant la limite 
Sud de l'extension accordée par arrêté royal 
du 6 février 1844; 

i Vu les plans prodoits à l'appui de ia de­
mande; 

Vo les lois du 21 avril 181C et du 2 mai 
1837, sar les mines; 

Va le rapport de M. l'ingénieur en chef. 
«.aSrecteor du 6e arrondissement dea Mines à 
Hamor, en date dff 29 avril 1908, u» 34714; 
. Oui le rapport de M. d'Evelette, 

ARRÊTE: 
' Article 1". — Les collèges des bourgmes­
tres et échevins de la villa de Namur et des 
communes de Tamines et de Le Roox feront 
«afficher pendant quatre mois consécutifs ia 
(demande en extension de concession ci-dessus 
«Indiquée. 

Art. 2. — A b diligence des bourgmestres 
ibs localités précitées, des publications de la 
dite demande aaront liea devant la porte de la 
«naiuon communale ot des églises paroissiales 
et consistoriales,à i'issue de l'office on jour de 
«•Bnaanehe, aa moins ane fois par mois pendant 
la durée des affiches. 

i FEUILLETON DE L'A» OE L'ORDRE 

yf» 7 Du 3 août 1914 •&* 
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MAGALI 
par M. DELLY 

- i 

)o( 

IV 

«Suifs 

«— Oui,-je sais, 'dit Magali avec un coup 
oeil malicieux sur le visage rieur qui se 
«niait vers elle. Vous êtes très gaie, Isabel. 
— Eh 1 cela vaut mieux ! Pourtant, Gérald 

tjn'a dit hier que je riais trop. U m'a déjà: 
grondée, le jour de son arrivée !... oh 1 pas 
bien fort ! En compensation, 11 m'a tellement 
gâtée 1 Si vous saviez quels Jolis cadeaux il 
fcï'a apportés ! Des merveilles I... Oh I qu'il 
est bon, Gérald ! Et quel causeur intéressant, 
«Vous verrez Magali 1 II a tous les dons f 
: Une petite lueur railleuse traversa le re­
gard de Magali. Ce jeune duc, objet de l'ad­
miration de tous, devait être plus orgueilleux 
que jamais, et sa bonté n'était fort probable­
ment qu'use certaine générosité, implantée 
en lui comme un devoir de son rang. 
! — Kles-vous libre en ce moment, Magali ? 
Demanda Isabel en arrivant près du château. 
le voudrais vous entendre chanter cette saga 
Ma^agifeBaB ai ielie, dont je vous ai pat 14.. 

Art. 3 . — Les oppositions et les demandes 
en concurrence seront admises devant nous, jus 
qu'au dentier jour da quatrième mois à oomp-
ter de la date de l'affichage. 

• Art. 4. — Il pourra être prie connaissance 
de ki demande et des plans dans les Lureaox 
de h Division B da Gouvernement provincial. 

Art. S.— A f expiration do quatrième mois, 
les antorités communales susmentionnées nous 
adresseront les certificats constatant l'accom­
plissement des formalités de publication et 
d'affichage, ainsi qae les oppositions qai lear 
seraient parvenues. 

Art. G. —• Conformément i l'article 23 de 
te loi du 21 avril 1810, le présent arrêté sera 
inséré one fois par mois dans les journaux quo­
tidien* de la ville de Namar. 

Art. 7. — Des expéditions da présent arrêté 
seront adressées aux Collèges, susmentionné?, 
à If. l'ingénieur en chef, directeur do 6e arron­
dissement des mines à Namur, et à H. le mi­
nistre de l'industrie et du travail. 

Namar, le 9 juillet 1914. 
Le Greffier, . Le président, ' 

(S.) X. BRIBOSIA. (S.) B* DB MONTPELLIER, 
Poar expédition conforme : 

Le Greffier provincial, 
8027 — — X. BRIBOSIA. 

ASTHME, BRONCHITE NON CONTAGIEUSE 

Institut du W ROUN, à Fesses 
ouvert do V* mal an V octobre 

Ccre de 3 semaines à l'Institut, après on 
traitement préparatoire de 1 i 0 mois que le 
malade suivra chez lui. 

CONSULTATIONS : à Fosses, les mardis 
et vendredis, à 2 heares. 7917 

ÂCH. JÂNSSENS, JAMBES 
Représentant des 

grandes maisons : 
REBUFY et S* 

IELLMERS frères 
HANSON p. et fila 

CHAMPV p. et O» 

Vins de toutes 
provenances 

— „-- —o— 
Bourgognes Mousseuse extra fin». 7479 

•:- e»V i*y*À • ' '-' ~"-

F A B R I Q U E D E V O L E T S MECANIQUES 
ET JALOUSIES DE TOUS SYSTÈMES 

Spécialité de volets extérieurs pour fenêtres et vitrines 
n'ayant pas été construites pour ce genre 

T R A N S F O R M A T I O N S • V RÉPARATIONS 
Stores indous — Stores au vent — Claies pour serres 

\ • • m 

G. NOËL 
, NAMUR, PLACE DE LA GARE, NAMUR 

(A COTE DU GARAGE FBANCCTTS) - _ 

Sur demande, on se rend à domicile sans augmentation de prix pour le client 

TODT LE MONDE DORB 
avec le similior parfait. Ea boites de O.40 
0.60 et lfr.,ou en paquets de 0.25 etO .50 ,poor 
dorer, argenter oa bronzer. Or pur en feuilles. 

Vernis-couleur poor plancher, see et dur 
ea one cuit. Vernis anglais extra. Vernis en 
toutes tsiates. Email anglais, toute couleur, 
3 francs. 

Blanc fixe 1,30 la paquet. Pinceaux. Bros­
ses. Encaustique. Brosses â cirer les meuble» 
et les parquets. Réparation de brosses à tarer. 

A. fArc-en-jGjgl, 3. KJEFFBR, couleurs et 
vernis, Msrohé-ah-Clianvre. 5, Namar. 6827 

Maladies de la bouche et des rf^nts 
C. LEVECQ 

CEIR.CRSIEN-DKNTISTE 
ancien élève des hôpitaux de Bruxelles 

â reprie ses coosnltations; tons] les jours, de 
8 b. S, dimanche excepté. 
a boulevard Ernest Mélot NAMUR 

en iaca la bureau des postes 8971 

SALLE DE VENTES E. RICHELET 
NAIÏÏUR. me du Président, 17-19, HAMUR 

*9 
Tous les QUINZE jours, à 2 heures après-midi 

VENTE PUBLIQUE i 

de meubles, objets mobiliers, appareils d'éclairage 
literies, linges, ustensiles de ménage, etc., etc. 

—w.— 
Toi» les jours, vente de la main à la main 

—w— 
PRISE A DOMICILE DES OBJETS A VENDRE 

•—W— 

N. D Les jours de vente publique sont annoncés dans 
> D . ie journal du samedi. > 5734 
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CREMERIEFLAMANDE 
MAISON 

O d t , 

-o a. 

U. HOLZWEILER 
7 3 , rue H. Lemaltre, (aneiennem, rue de l'Indépendance). 

NAMUR 
Prix très modérés Longue garantie 

Facilités de payement 
OCCASIONS avantageuses. — ACCORD. — Réparations* 

Echange. — Location 

TiaMERMAIïS-THOIMH. 
9-11 , rue de la Monnaie,NAMUR 

—)<K— 
La plus importante maison de Belgique 

pour les bourres-crème. 
Arrivages journaliers. — Fromages de toutes espèces. 

— Très volontiers, je n'ai rien de pressé, 
dit Magali. 

Eltes entrèrent 'dans le salon de musique, 
et rcaBel, jetant son chapeau et ses gants 
sur uo meuble, se mit a la recherche du mor­
ceau, tout en continuant & bavarder. 

— H' faudra que Je travaille mon chant 
avec vous, Magali, car Gérald est très diffi­
cile et je lui ferais honte. Il a une si belle 
voix !... Et il joue du violon à faire pleurer. 

— M6me vous, Isabel ? demanda Magali 
avec malice. 

— Moqueuse ! dit gaiement Isab'el en s'as-
seyant devant le piano. 

EBe Joua le prélude, très lent, puis la voix 
de Magafi s'éleva, souple, pénétrante et 
chaude, d'une expression ai puissante qu'elle 
faisait courir un frisson sous l'épiderme 
d'Isabel elle-même. II était impossible de 
rendre avec plus de charme mystérieux ces 
phrases étranges, d'une sauvage douceur, où 
passait la poésie nuageuse de l'âme Scandi­
nave. 

— Vous chantez trop bien, chère ! s'écria 
lady Isabel, lorsque la derniers note mourut 
sur les lèvres de Magali. Vous soulèveries 
d'ertîliouaiasme une salle entière. 

— Rien que cela I dit Magali avec gattè. 
Mais le sourire s'effaça subitement de ses 

lèvres... En levant machinalement les yeux, 
elle venait d'apercevoir, se reflétant dans la 
grande glace va lace d'elle, la haute et svelte 
sabficette d'un jeune homme en élégante te­
nue dn matin, qui se tenait debout dans 
l'ouverture d'une porte. Elle reconnaissait 
cette fiera et très belle ptiysicmrmle, cette 
tête altière couverte d'une chevelure «bon-

••••I 
Impossible à Refuser 

Oa véritable tour de feree dans la fabrication des cigares 

Déchets de Havane 2 0 !r.| Gen» Bélisar bagué 4 5 £r.l Mexique San André SBfr. 
Mme-Looiae gr* f 3 5 » | Planteur déclassés 4 5 > I Marianei jtHavane 5 5 • 
Mindoro 6 0 1 a> 4 0 » f Gr*Bismarckbagoé 5 5 r | Congo Belge 

Franco par commande de 20 fr. assortis ou non 
Le 100 échantillon aa mâme prix plas 0 fr. 50 poar f«ïs — 

Collection de 5* pièces en 15 marques contre timbres oa bon-poste de Z fr. 150 
Contre remboursement 0 fr. 20 en pins 

Extra tabac du pays en feuilles trié 
1 .60 le kg. franeopar 10 kg., par 25 kg. 1.50. Pays Haché n°l, 1 .65 ; Vieux 8 . 

Semois en feuilles surchoix trié 2 fr. le kg. 
Haché 1 .65 . Vieux 2 5 0 , franco par 5kg. Echantillon lOOgr.ooetre 0.30 timbres 

Priai-courant général franco sur demande 

f l n n U O i f t l l 1 0 - 0 0 0 k£- Petit Semois haché, par 5 kg. 1.30; par 10 kg. 
U v I f u d l U t i 1.25;par 25kg. 1 .20 Iracco.Echantillon gratis sur demande. 

Auguste HORGN1ES, planteur fabricant, Thuilliss 

PEINTURES & DECORS 
-w-

Edm. CLAREMBEAUX 
6 5 , boulevard d'Omallus, NAMUR 

TELEPHONE 6 7 3 
PïB»**»^-**HS»i»*!»*-->- * , y : 

dJiO 

sont îoiyosrs 
et » 

raâlcalemeat 

par 
les capsules 

ie 

Pbaraacie^operieBEFOIli 
ou* 4-Coins, NAMUR.—Têïêou 497 

Droguerie modèle Wo 

ÂYez-veus dss CORS? 
Employez de suite le Corrieiâe Sefoin, 

infaillible. — 1 franc. 

m, DULCINA 
Pondre souveraine contre échaulTe-

ments, transpirations des pieds, des 
mains, ete. Boutons, démangeaisons, dar­
tres, eczéma. — 1 franc. 

Eaux de Cologne. Savons. Lentifriees 
BANDAGES BAS CEINTURES 

CAOUTCHOUC 
iv". B. — Pour ces articles, la pharmacie 

reste ouverte tous lea dimanches. 

damment bondée, surtout ee regard extrê-
mement pénétrant qui l'avait frappée jadis, 
tout enfant qu'elle fût... 

— Ah ! Gératd ! dit lady Isabel d'un ton 
joyeux. 

II s'avança, salua Magali qui s'inclinait et 
tendit la main & sa sœur. 

— Vous avez entendu Magali, Gérald, s'é­
cria vivement lady Isabel... Car c'est Magali 
Daultey... Vous ne l'auriez peut-être pas re­
connue 1 

— Au premier moment, j'ai hésité en effet, 
en apercevant la cette physionomie inconnue, 
dit le duc ea désignant la glace qui lui avait 
renvoyé l'image de Magali. Mais j'ai vite 
compris que l'heureuse propriétaire de cet 
organe superbe devait être miss Daultey. 

B parlait d'un ton froid, et ce compliment 
implicite n'était évidemment que l'accomplis­
sement obligé d'un devoir de stricte politesse, 
ainsi que l'indiquait l'attitude du jeune 
homme. 

— Cette voix me remue jusqu'au fond 'du 
cœur ! dit lady Isabel en passant son fin 
mouchoir sur sou front où perlait un peu de 
sueur. Cela doit vous produire le même effet, 
Gérald, vons que vibrez si bien à toutes les 
impressions d'art ? 

Ô ne paraissait pas que la voix 9e Magali 
eût produit ce résultat, car la physionomie 
du duc n'exprimait rien moins qu'une (mo­
tion quelconque. 

— Oh ! ma chère, allez-vous devenir si im­
pressionnable I dit-il d'un ton railleur. Je ne 
vous reconnais plus, vous qui batfliea, l'an­
née dernière encore, sua raprisentatteJQS e> 
rOpérju, 

— Mais ce n'est pas la même chose !... 
Voyons, Gérald, vous aves tant voyagé, di­
tes-moi si à Paris, à Vienne, à Londres, 
nTmporte où, vous avez entendu une .voix 
plus ravissante que celle-là ? 

— Evidemment non, répondit-il avec une 
3orte "d'impatience. Voua paraissez trouver 
que je ne fais pas assea de compliments h 
nriss Daultey... Bile n'aura pas à s'en forma­
liser lorsqu'elle saura que nul, plus que moi, 
a'esit inhabile a cette petite science mon­
daine. 

Il se tournait un peu vers Magali, et sa 
voix avait pris une intonation plus brève, 
presque dure. 

— Je prie Votre GxAce de croire que je 
n'ai aucunement le désir d'être complimen­
tée, pour ce don naturel qui peut m'atre re­
tiré demain par Celui qui ma l'a accordé, 
répondit tranquillement Magali dont la phy­
sionomie, depuis l'entrée de lord Gérald, 
avait revêtu une expression de froide ré­
serve. 

Un petit éclair sceptique traversa le regrad 
du duc II se pencha vers le piano, et, tout en 
effleurant les touches d'une main distraite, 
demanda négligemment : 

— Aves-vous de bonnes nouvelles de 
Freddy * 

— Non, pas très Bonnes, Mylord. n est fa­
tigué, il manque d'entrain, m'écrit-il ce ma­
tin... ( 

— Vraiment ! Ce pauvre Freddy !... tl tra­
vaille peut-être trop. J'ai eu, par Isabel, un 
écho de ses succès... Nous allons le voir bien­
tôt, Je suppose t 

a— Dans huit leurs, Jt l'espère, mytoroV 

FABRIQUE 
DB 

CORSETS 
—o— 

SPÉCIALITÉ 

Corsets sur mesure 
DB LUXE ET D ' D S A O B 

Choix considérable 
de Corsets confectionnés 

— o — 

AO 

25-27,rue de Bruxelles 
NAMUR 

—o— 
"Srie Maison a Namur 

ne vendant que des 

CORSETS 
Réparations 

— Tant mieux l J'aimais beaucoup ce pe­
tit Fred... Belle, n'auries-vous pap ici la par­
tie de violon des romances de Scbumann ? 
Je ne puis la trouver chez moi. ajouta-t-U en 
se tournant vers sa sœur, indiquant ainsi à 
Magali, par le seul son de sa voix, que l'en­
tretien était terminé. 

— Je vous avoue que je n'en sais rien, 
Gérald... Magali, êtes-vous plus au courant? 

— Oui, je l'ai vue hier en rangeant la mu­
sique, dit Magali en se dirigeant vers une 
vitrine. 

Tandis qu'elle cherchait le morceau 'de­
mandé, Isabel babillait avec son frère. Le 
duc semblait fort gai, son rire, très franc et 
extrêmement agréable, se mêlait à celui 

d'Isabel, tout heureuse du retour de ce frère 
tant admiré. 

Mais subitement la physionomie du jeune 
î homme redevint froide, sa lèvre, reprit le 

pli h iu ta in qui lui était habituel... Magali s'a­
vançait, tenant le morceau de musique. 

— Je vous remercie, dit-il brièvement A 
tout à l'heure Isabel... 

— M'accompagnerez-vous demain matin à 
cheval, Gérald ? 

— Impossible, litia petite Bella. J'ai beau­
coup à travailler avec mon secrétaire. 

Isabel eut une petite moue. 
— Laissez donc votre ennuyeux secrétaire 

tranquille I Je l'ai aperçu ce matin, il ne me 
plaît guère. 

— Je vous avouerai, ma chère, que je suis 
un peu comme vous, dit-il en riant. Mais 
c'est un homme sérieux, intelligent, travail­
leur, il m'a été recommande par le consul 
anglais d'Ispahan, et jusqu'ici je n'ai eu en-

ENTREPRISES GÉNÉRALES 
de travaux publics 

et de constructions civiles 
Expertises de bâtiments 

Ve LsMane-Fontaiiie & fils 
(Maison fonclée en 1888) 

7 » - S l , boulevard d'Omalms, NAMUÎ 
Menuiserie, serrurerie, ferronnerie, plafon-

nage, plomberie, zinguerie, installations da 
eaax et da gaz, salle de bains et toos travam 
intérieurs. 
Pians ot devis sans augmentation de prix 

Téléphone 8 4 6 5i8i 

GÂfiiN£T MMAIM 

Sustave G A N H T 
Chirurgien-Kéeanicien-Dentiste 

de la Policlinique-dé Karonr 
RUE BASSE-MARCELLE 18 
Consultations fous les iours 

. excepte le dimanene. 
e a c e oui c o n c e r n a l'art d«ntai« 
—n i—mimiMuj— 

Dirseteur-Prop", Victor DEL VAUX, Namur. 

core qu'à m'en louer... Allons, ne prenez pas 
cet air vexé, Bella, je vous promets d'exp*5-
dier promptement ma correspondance en re­
tard afin d'être tout à votre disposition pen­
dant notre séjour ici. v 

II s'inclina légèrement dans la direction de 
Magali et s'éloigna. 

— C'est ennuyeux, je comptais bien sur 
lui ponr faire ensemble une bonne petite 
promenade, demain matin, dit Isabel d'un 
ton mécontent. .Magali chérie, si vous éties 
bien gentille, vous viendriez avec moi, à s» 
place. Nous irions jusqu'à la cascade des 
Fées. C'est si joli, le matin !... dites. Magali' 

— Mais quelqu'une de vos amies serai' 
peut-être enchantée da vous accompagner, 
Isabel ? 

•»- Aucune ne vous Vaut, Magali. Lady 
Loolsey est une sportwoman d'une telle force 
que je ne me risquerais pas seule avec elle: 

elle me ferait casser le cou. Lady HSenrietts 
Dyron est trop peureuse; j'entendrais to03 

les cent pas des doléances. Lady Dulkay e» 
si absorbée dans ses élucubrations poétique' 
qu'elle serait capable d'aller se mettre sous 
la cascade pour l'admirer de plus près... E' 
puis, c'est vous que je veux, Magali a* 
gnonne ! ach eva-l-elle en se jetant au cou de 
son amie. C'est oui, n'est-ce pas ? 

— C'est oui, puisque vous le voulec, répoU' 
dit en souriant Magali. 

— A la bonne heure ! Rerprenons notrt 
chant... A propos-, avez-vous trouvé moi-
frère bien changé ? , 

— Oh ! pas du tout ! répondit sincèremeW 
Magali. 

IAjMivre.1 


